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Violent Crime in Canada 
By Holly Jofinson' 

Hjghlights 

• The violent crime rate recorded by the police increased 
significantly over the past two décades. However, the 
rate has dropped over the past two years. 

• Minor assaults account for 60% of ail violent crimes 
and most of the increase in the overall violent crime 
rate over the past décade. 

The rate of level I sexual assaults reported to the police 
has aIso increased significantly, although thèse 
offences account for a much smaller fraction of ail 
violent crimes. 

Sharp increases in both assault and sexual assault 
follow major légal changes to thèse offences in 1983, 
and changes to the way police hâve responded to cases 
of spousal assault. 

The more serious assaults and robberies hâve shown 
more modest increases, while homicide rates hâve 
declined. The 1994 homicide rate is the lowest in 25 
years. 

National crime rates do not always accurately reflect 
provincial rates. Manitoba, for example, reported a 
dramatic increase in violent crime rates during the 
1990s while Alberta reported an equally dramatic 
décline. 

Women hâve higher rates of violent victimization than 
do men. The circumstances of events involving men 
and women aIso differ. Men are most likely to be 
victimized by acquaintances and strangers in locations 

Les crimes de violence au Canada 
Par Holly Johnson' 

Faits Saillants 

• Après avoir sensiblement augmenté au cours des deux 
dernières décennies, le taux des crimes de violence consignés 
par la police a diminué depuis deux ans. 

• Les voies de fait mineures constituent 60 % de tous les crimes 
de violence et expliquent en grande partie l'augmentation du 
taux global des crimes de violence au cours de la dernière 
décennie. 

• Le taux des agressions sexuelles de niveau I signalées à la 
police a aussi beaucoup augmenté, même si ces infractions 
représentent̂  une proportion beaucoup plus faible de tous les 
crimes de violence. 

• Les fortes ^gmentations enregistrées dans les voies de fait 
et les agressions sexuelles font suite à des changements 
importants^ apportés en 1983 à la législation concernant ces 
infractions et à des changements dans la façon dont la police 
a réagi aux voies de fait contre le conjoint. 

• Les voies de fait plus graves et les vols qualifiés ont affiché 
des augmentations plus modestes, alors que les taux 
d'homicides ont accusé une baisse. Le plus faible taux 
d'homicides enregistré en 25 ans est celui de 1994. 

• Les taux nationaux de criminalité ne reflètent pas toujours 
fidèlement les taux provinciaux. Ainsi, au cours des 
années 1990, le Manitoba enregistrait une augmentation 
spectaculaire des taux de crimes de violence, alors que l'Alberta 
a signalé une baisse de ces taux tout aussi spectaculaire. 

• Les taux de victimisation liée à un acte de violence sont plus 
élevés chez les femmes que chez les hommes. Les 
circonstances dans lesquelles sont perpétrés les actes de 
violence diffèrent aussi pour les hommes et pour les femmes. 
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outside the home. When women are victims of thèse 
crimes, most occur in their own homes by someone 
they know, quite often a spouse. 

• Young single people and those who are active in social 
activities in the evenings aIso report above-average 
rates of violent victimization. 

Les hommes sont plus susceptibles d'être agressés à l'extérieur 
de leur domicile par une connaissance ou par un étranger. La 
plupart des actes de violence commis contre les femmes sont 
perpétrés dans leur propre domicile par quelqu'un qu'elles 
connaissent, le plus souvent un conjoint. 

Les taux de victimisation liée à un acte de violence sont 
également supérieurs à la moyenne chez les jeunes 
célibataires et ceux et celles qui participent à des activités 
sociales nocturnes. 

Introduction 

Many Canadiens are concerned about the threat that 
violent crime poses to their personal safety. Almost half 
(46%) of Canadiens polled in the 1993 General Social 
Survey feit that the level of crime in their own 
neighbourhoods had recently increased. Canadiens are 
more concerned about violent crime than about any other 
type of crime—43% of those polled in 1988 said an attack 
or a threat of violence are the types of crime of greatest 
concern to them. 

Concern about personal safety is aIso reflected in 
the fact that in 1993 12% of Canadiens steted that they 
feel very unsefe walking elone in their neighbourhoods 
efter derk, end an additionel 15% feel somewhat unsefe. 
Twenty-five percent of Cenedians aIso feel very or 
somewhat worried when alone in their homes et night. 
Worry ebout sefety is higher for women, urben dwellers, 
and récent victims of crime. Meny Canadiens take active 
meesures to reduce the chences of victimization by 
changing their routine ectivities, by avoiding certain pièces, 
end by instelling locks and burgler elarms. 

The purpose of this Juristat is to examine available 
statistics on violent crime, emphasizing both longer and 
shorter term trends. It compares rates of violent crime 
among provinces and territories, end compères Canada 
with other countries. Violent crime in this report includes 
homicide and attempted murder, asseult, sexual esseult 
end other sexual offences, robbery, end ebduction. 
Generel trends in violent crime are first presented, then 
individuel crime types are exemined, as verious types of 
crimes follow différent patterns. Violence by youth end 
young adults will be given spécial focus in an upcoming 
Juristat. 

Introduction 

Beeucoup de Cenediens se préoccupent du feit que les 
crimes de violence constituent une menece pour leur sécurité 
personnelle. Près de la moitié (46 %) des Canediens interrogés 
eu cours de l'Enquête sociele générale de 1993 estimaient que 
le niveau de criminelité dans leur propre quartier eveit récemment 
eugmenté. Les Canadiens sont deventage préoccupés par les 
crimes de violence que per tout eutre type de crime — 43 % de 
ceux qui ont perticipé à l'enquête en 1988 ont décleré qu'une 
egression ou une menace de violence constituent les types de 
crimes qui les inquiètent le plus. 

Linquiétude qu'éprouvent les Cenediens au sujet de leur 
sécurité personnelle se reflète dans le feit qu'en 1993,12 % d'entre 
eux ont déclaré qu'ils se sentent très inquiets lorsqu'ils merchent 
seuls dens leur quertier une fois le nuit tombée et 15 % ont affirmé 
qu'ils se sentent un peu inquiets. En outre, 25 % des Canadiens 
se sentent très inquiets ou un peu inquiets lorsqu'ils sont seuls à 
la meison le soir. Linquiétude eu sujet de le sécurité est plus 
grende chez les femmes, chez les citedins et chez les personnes 
qui ont récemment été victimes d'un crime. Un grend nombre de 
Cenediens prennent des mesures concrètes pour réduire les 
risques de victimisetion, en modifient leurs habitudes, en évitant 
certains endroits et en installent des dispositifs de verrouiliege et 
des elermes entivol. 

Le présent numéro de Juristat a pour objet d'examiner les 
stetistiques qui existent sur les crimes de violence, en mettent 
l'eccent à la fois sur les tendances à long terme et sur les 
tendances à court terme. On y compère les teux de crimes de 
violence des provinces et des territoires, ainsi que les teux du 
Cenada avec ceux d'autres pays. Dens le présent repport, les 
crimes de violence font référence eux homicides et eux tentetives 
de meurtre, aux voies de feit, eux egressions sexuelles, eux autres 
infractions d'ordre sexuel, aux vols quelifiés et eux enlèvements. 
On présente d'ebord les tendances généreles pour les crimes de 
violence, puis un examen des divers types de crimes, étent donné 
que les tendences verient selon les crimes. Dens un Juristet à 
venir, une ettention particulière sere eccordée à le violence chez 
les jeunes, et les jeunes edultes. 

How Do We Measure Violent Crime? 

Questions such es "How much violent crime is there?" 
end "Is it increesing?" may at first eppear to be 
straightforwerd. However, such apparently simple 
questions cen heve compliceted answers. There are a 
number of factors which influence whether end how 
criminal events come to be recorded in officiel stetistics. 

Comment mesure-t-on les crimes de violence? 

De prime abord, il peut sembler fecile de répondre à des 
questions comme «Y e-t-il beaucoup de crimes de violence?» et 
«Le nombre de ces crimes eugmente-t-il?». Toutefois, ces 
questions epperemment simples peuvent evoir des réponses 
compliquées. Un certain nombre de facteurs influent sur le fait 
de consigner des incidents criminels dens les stetistiques 
officielles et sur le feçon de le feire. 
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Two types of information 

There are two primary types of stetisticel informetion 
ebout crime in Cenede. The first are those provided by 
egencies of the criminel justice System, such es police 
departments, courts, probetion offices, and correctional 
facilities. The most commonly used of thèse is the Uniform 
Crime Reporting (UCR) Survey which records crimes 
reported to the police in Cenede. The second type of 
information is gathered by téléphone in crime victimization 
surveys from samples of citizens. Two exemples ère 
Stetistics Canada's General Social Survey (GSS) and the 
1993 Violence Ageinst Women Survey (VAWS). 

The method and the point et which crime stetistics 
ère gathered will hâve e significant effect on the results. 
One reeson is the "funneling" effect thet tekes place as 
cases proceed through the criminel justice System. Only 
e portion of ell criminel events thet occur will be reported 
to the police, a portion of thèse will resuit in a suspect 
being apprehended and cherged with e criminel offence, 
e portion of accused persons will proceed fo court, end e 
smeller portion of cases will resuit in a person being 
convicted and sentenced. The number of criminal events 
reported to crime victimization surveys therefore will 
normelly exceed the number recorded by the police, the 
courts or the correctionel System. 

Crime victimization surveys ère considered to heve 
certein advantages over police stetistics because of their 
ebility to meesure the "dark figure" of crimes that are not 
detected by the police. Over the yeers, victimizetion 
surveys in Cenede, the United States and Great Britein 
heve estimated the rate of unreported crime forsome crime 
types to be considereble. The 1993 Generel Sociel Survey 
estimated thet 90% of sexuel assaults, 68% of other 
esseults, and 53% of robberies in thet yeer were not 
reported to the police. A number of factors enter into the 
décision to report crimes to the police, including the 
seriousness of the event, the value of property stolen or 
demeged, the degree of injury to the victim, end the sociel 
reletionship between the victim end the perpetretor. The 
doser the reletionship between the victim and the offender, 
the more likely the event is to go unreported. 

As a rule then, crime victimizetion surveys produce 
much higher rates of violent victimization then surveys of 
police-recorded crime. However, victimizetion surveys ère 
eiso not without limitetions. They rely on the truthfulness 
end eccurecy of recollection from respondents who mey 
feil to report certain events to interviewers, either beceuse 
they heve forgotten about them, are emberressed to 
mention them, or considered them unimportent. They mey 
eIso wittingly or unwittingly inf late stetistics by "telescopinçf 
events, thet is, by reporting events thet occurred prier to 
or outside the survey référence period. 

In eddition, incidents reported to crime victimization 
surveys do not heve the benef it of e third perty essessment 
of the event. An individuel involved in e ber fight, for 
exemple, may report to a survey interviewer that he hes 
been esseulted, when e police officer attending the call 
mey record the individuel in police stetistics as the offender. 

Deux types de renseignements 

Il existe deux principaux types de renseignements statistiques 
sur le criminelité eu Cenade. Les premiers sont fournis par des 
organismes du système de justice pénele, comme les services 
de police, les tribuneux, les bureeux de probetion et les 
éteblissements correctionnels. Le mécenisme le plus souvent 
utilisé est le Programme de déclaretion uniforme de la criminelité 
(DUC), qui permet de consigner les crimes signelés à le police 
eu Cenede. Les renseignements du second type sont recueillis 
per téléphone auprès d'échantillons de citoyens, dans le cèdre 
d'enquêtes sur la victimisetion. Citons, à titre d'exemples 
l'Enquête sociele générele (ESG) et l'Enquête de 1993 sur le 
violence envers les femmes (VEF). 

Le méthode retenue et le moment choisi pour recueillir des 
statistiques sur le criminelité eurent un effet importent sur les 
résultets. Celé tient, entre eutres, à l'effet «d'entonnoir» qui se 
produit au fur et à mesure que les causes franchissent les diverses 
étapes du système de justice pénale. Une pertie seulement de 
tous les crimes commis seront signalés à le police, une pertie de 
ceux-ci eboutiront à l'arrestetion d'un suspect et à une inculpetion 
d'infraction criminelle, une partie des personnes accusées 
subiront un procès, et une pertie encore plus petite des ceuses 
donneront lieu à une condemnation et à l'imposition d'une peine. 
Per conséquent, le nombre d'incidents criminels signelés lors des 
enquêtes sur le victimisation liée à un acte de violence dépessere 
normalement le nombre consigné per le police, les tribuneux ou 
le système correctionnel. 

On estime que les enquêtes sur le victimisetion liée à un 
crime présentent certeins aventeges per rapport eux statistiques 
policières, cer elles permettent d'éveluer le «chiffre noir» des 
crimes qui ne sont pes décelés per le police. Au cours des ennées, 
des enquêtes sur la victimisation menées eu Canada, aux États-
Unis et en Grande-Bretagne ont révélé que, pour certains types 
de crime, le taux approximetif de crimes non signelés était assez 
élevé. Selon l'Enquête sociele générele de 1993, 90 % des 
egressions sexuelles, 68 % des voies de fait et 53 % des vols 
quelifiés commis eu cours de l'année n'aveient pas été signalés 
à la police. Un certein nombre de fecteurs interviennent dens le 
décision de déclerer des crimes à la police, notemment le grevité 
de l'incident, le veleur des biens volés ou endommegés, la grevité 
des blessures ceusées à le victime et le reletion entre le victime 
et le contrevenent. Plus le reletion entre le victime et le 
contrevenent est étroite, plus il y e de chance que l'incident ne 
soit pes signelé. 

On peut donc dire que de façon générele, les enquêtes sur 
les victimes d'ectes criminels produisent des teux de victimisation 
liée à un acte de violence beeucoup plus élevés que les enquêtes 
sur les crimes signelés per le police. Toutefois, les enquêtes sur 
le victimisetion comportent aussi leurs limites. On se fie sur la 
sincérité et la mémoire des répondants, qui omettent peut-être 
de signaler certains incidents eux intervieweurs, soit parce qu'ils 
les ont oubliés, qu'ils sont gênés de les mentionner ou encore 
qu'ils les considèrent comme n'étent pes importants. En outre, 
ils peuvent consciemment ou inconsciemment grossir les 
stetistiques en «télescopent» les incidents, c'est-à-dire en 
déclarant des incidents qui se sont produits avant la période de 
référence du sondage ou après cette période. 

De plus, les incidents signalés lors des enquêtes sur la 
victimisation liée à un crime ne font pas l'objet d'une évaluation 
per une tierce pertie. Per exemple, une personne impliquée dans 
une bagarre dens un ber peut déclarer à un intervieweur qu'elle 
e été agressée, elors que l'agent de police qui a répondu à l'appel 
peut l'inscrire dans les statistiques policières comme étant l'auteur 
de l'infraction. 
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As well, victimization surveys are able to eddress only 
certain crimes. They cannot capture informetion about 
crimes which do not hâve a clear-cut victim (such as 
prostitution, impaired driving and drug dealing), where the 
victim is a business, a corporation or a school (in cases of 
fraud, vandalism or theft), or where the victim is dead (es 
in homicides). They typicelly do not interview chiidren, 
nor do they collect proxy informetion from perents ebout 
crimes committed egeinst their chiidren. Consequently, 
retes are celculated on the besis of the number of edults 
of a certain ege in the populetion wherees police statistics 
count ail reported crimes committed egeinst ail members 
of Society. 

Generally speeking, the UCR Survey can be seid to 
capture those criminal incidents that are serious enough 
to warrant police attention. However, seriousness is not 
the only criterie victims use in deciding to seek the support 
end protection of the justice System. The 1993 Violence 
Ageinst Women Survey found that fully 45% of women 
esseulted by their husbands to the extent that they feered 
for their lives never once reported en incident to the police, 
nor did 43% of women who suffered injuries during a 
sexual attack thet resulted in medicel treatment. There 
are various reasons that come into play in décision to 
report violent incidents to the police, end seriousness is 
just one. Meny of thèse women did not contect the police 
because of a fear of the offender, emben-essment or sheme 
essocieted with thèse types of incidents. 

Changes to the criminal law 

Chenges to the criminel lew cen heve en effect on 
the violent crime rate. An important change to the lew 
occurred in 1983 when the offences releting to repe and 
indécent esseult were repeeled from the Criminal Code 
end replaced with three levels of sexual asseult. Under 
the new law, both men and women can be victims of sexuel 
asseult, end charges cen be brought in ceses of sexuel 
esseults involving spouses. 

Three perellel offences of esseult ceme into effect et 
the semé time. Under the new asseult lew, police officers 
cen lay e charge of esseult if they heve "reesoneble end 
probeble ceuse'to believe en asseult hes occurred. Prior 
to 1983, police hed difficulty proceeding with cherges 
uniess there wes independent évidence, epert from the 
complainent's testimony, to corroborete the compleint. 
Throughout the 1980s, policy directives ceme into effect 
in police departments across the country that made it 
mandatory for police officers to lay cherges in ceses of 
wife esseult where probeble grounds exist. This removed 
whet used to be e significent emount of discrétion in the 
décision to lay charges, and shifted domestic violence from 
a private to e public affair. The eleveted retes of esseult 
ère at least pertly due to thèse changes in police 
procédures (Kingsley, 1996:101). 

En outre, dans le cadre des enquêtes sur la victimisetion 
liée à un crime, on ne peut treiter que de certains crimes. On ne 
peut obtenir de renseignements sur le crime dens les cas où le 
victime n'est pes bien définie (comme la prostitution, la conduite 
evec facultés effeiblies et le trefic de stupéfients), où le victime 
est une entreprise, une société ou une école (freude, vandalisme 
ou vol) ou encore où la victime est décédée (comme dans les 
homicides). Normelement, on n'interroge pas les enfants, et on 
ne demande pes aux perents de renseignements per procuretion 
sur des crimes commis contre leurs enfents. Par conséquent, 
les teux sont calculés en fonction du nombre d'edultes d'un certein 
âge dens le population, elors que les stetistiques policières 
tiennent compte de tous les crimes commis contre tous les 
membres de le société et signelés. 

En règle générele, on peut dire que le progremme DUC 
permet de recueillir des données sur les incidents criminels qui 
sont suffisemment grèves pour justifier leur signalement à le police. 
Toutefois, la grevité n'est pes le seul critère sur lequel se basent 
les victimes pour décider si elles devreient ou non solliciter l'appui 
et le protection du système judicieire. Selon l'Enquête de 1993 
sur la violence envers les femmes, 45 % des femmes egressées 
per leur meri eu point où elles craignaient pour leur vie n'ont jemeis 
signelé un incident à le police, pas plus que ne l'ont feit 43 % des 
femmes victimes d'une egression sexuelle ayent donné lieu à 
des blessures pour lesquelles elles ont dû recevoir des soins 
médiceux. Divers fecteurs entrent en jeu lorsqu'il s'egit de décider 
si des crimes de violence devreient être signelés à le police, le 
grevité n'étent que l'un de ces facteurs. Bon nombre de ces 
femmes n'ont pes eppelé le police perce qu'elles creigneient leur 
egresseur, ou encore perce qu'elles éprouveient de la gêne ou 
de le honte d'evoir été victimes de ce type de crime. 

Changements apportés au droit pénal 

Les changements apportés au droit pénal peuvent avoir un 
effet sur le teux des crimes de violence. Un importent chengement 
s'est produit en 1983, lorsque les infrections ayant treit au viol et 
à l'ettentet à la pudeur ont été supprimées du Code criminel et 
remplacées per trois niveeux d'egression sexuelle. Selon le 
nouvelle loi, eussi bien les hommes que les femmes peuvent être 
victimes d'une egression sexuelle, et des eccusetions peuvent 
être portées dens les ces d'egression sexuelle entre conjoints. 

Trois infrections perellèles de voies de feit sont entrées en 
vigueur au même moment Selon les nouvelles dispositions 
concernent les voies de fait, les agents de police peuvent porter 
une eccusetion s'ils ont «un motif reisonneble et probable» de 
croire qu'une agression a eu lieu. Avant 1983, les agents de 
police pouvaient difficilement déposer une accusation à moins 
qu'il n'y ait une preuve indépendante, en dehors du témoignage 
du plaignait ou de la plaignante, qui puisse corroborer la plainte. 
Pendant les ennées 80, les services de police de tout le peys ont 
reçu des directives obligeent les agents de police à porter une 
eccusetion dans les ces de voies de feit contre la conjointe lorsqu'il 
existe des motifs probables que l'agression e eu lieu. On e ainsi 
supprimé ce qui constitueit auperevent un pouvoir discrétionneire 
essez importent de décider s'il felleit ou non porter une accusetion, 
et le violence familiele est passée du domaine privé eu domeine 
public. Les teux plus élevés de voies de feit sont ettribuebles, du 
moins en pertie, à ces changements epportés aux procédures 
policières (Kingsley, 1996, p. 101). 

Changes to survey methodology 

One advantege of crime victimizetion surveys is that 
they cen be adepted to meet chenging needs for 

Changements apportés à la méthode de l'enquête 

Les enquêtes sur la victimisation liée à un crime présentent 
un eventege, à sevoir qu'elles peuvent être adeptées pour 
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information about crime and justice. However, changes 
to question wording can heve a profound effect on the 
number of incidents captured by thèse surveys. The 
number of sexuel esseult ceses reported in the 1988 
General Social Survey was too smell to yield statisticelly 
reliable estimetes. The questions releting to sexuel esseult 
were modified in the 1993 survey end the rate increased 
to 17 per 1,000 total adult populetion and 29 per 1,000 
women. Distinguishing the "true" change in the occurrence 
of sexual assault from the effect of question wording, end 
perheps victims'willingness to discuss thèse expériences 
with interviewers, is en impossible tesk. 

In summery violent crime trends must be considered 
in light of chenging societel values, modifications to the 
criminal law, modifications to survey instruments, changing 
police policies, end the récent expansion of support 
services for victims of violence and treining for criminel 
justice personnel that encourage victims to come fonverd. 
Thèse points will be revisited in discussions of spécifie 
crime types. 

None of the meesures eveileble to describe petterns 
and prevalence of violent crime can provide définitive 
answers to questions ebout the "true" level of violence in 
Society. AN provide informetion from différent perspectives 
that can essist in answering certain questions within 
certain limitetions and quelificetions. As this report will 
show, meny violent incidents occur in private end between 
people with social or femily connections to one enother. 
Consequently, there is often e désire to keep the incident 
private end efforts are mede to résolve conflicts without 
resorting to the criminal lew, even in the case of some 
very serious events. 

répondre aux nouveaux besoins en informetion sur le criminalité 
et le justice. Toutefois, tout changement dens le libellé des 
questions peut evoir de profondes répercussions sur le nombre 
d'incidents enregistrés eu moyen de ces enquêtes. Le nombre 
de cas d'agressions sexuelles signelés eu cours de l'Enquête 
sociele générale de 1988 éteit trop feible pour donner des 
estimetions stetistiquement fiebies. Les questions eyent treit eux 
egressions sexuelles ont été modifiées dens l'enquête de 1993, 
et le teux est pessé à 17 pour 1 000 edultes et à 29 pour 1 000 
femmes. Il est impossible de définir le «vériteble» chengement 
survenu dens le nombre d'egressions sexuelles qui est ettribueble 
à l'effet du libellé des questions, et peut-être eu fait que les victimes 
ecceptent de discuter de ces expériences avec des intervieweurs. 

En résumé, les tendances relatives aux crimes de violence 
doivent être examinées à la lumière de l'évolution des veleurs 
socieles, des modificetions apportées au droit pénal, des 
modifications des instruments utilisés pour les enquêtes, de 
l'évolution des directives policières, de l'accroissement récent des 
services de soutien aux victimes de violence, ainsi que de le 
formetion des intervenents dens le domeine de le justice pénele 
qui encouragent les victimes à signeler les incidents. Ces points 
seront réexeminés lorsque nous discuterons des types de crimes 
perticuliers. 

Aucune des mesures dont on dispose pour décrire les 
tendences reletives eux crimes de violence et leur fréquence ne 
peut fournir de réponses définitives aux questions sur le 
«vériteble» niveeu de violence dens le société. Elles fournissent 
toutes, dens une perspective différente, des renseignements qui 
peuvent nous eider à répondre à certaines questions, dans une 
certeine mesure et selon certeins critères. Comme nous le 
ven-ons, bon nombre des incidents de violence se produisent en 
privé, et entre des gens qui ont un lien de perenté ou qui 
entretiennent des rapports socieux. Per conséquent, il errive 
souvent que les perties veuillent gerder l'affeire secrète et qu'elles 
s'efforcent de résoudre les conflits sens evoir recours eu droit 
criminel, même dens le cas de certeins incidents très graves. 

General Trends In Violent Crime 

Violent crimes eccount for a reletively smell proportion 
of ell criminal incidents recorded by the police each yeer. 
As Figure 1 indicates, there were elmost 3 million incidents 
involving violetions of the Criminal Code recorded by the 
police across Caneda in 1994. Eleven percent were violent 
crimes. Rfty-four percent were property offences, 7% were 
Criminal Code traffic offences, such as impaired driving, 
end feiling to remein et the scène of en eccident, end 29% 
were other Criminal Code offences, such as mischief, 
prostitution and disturising the peece. 

The violent crime rete increesed significently over the 
pest two décades but has declined in récent years (Figure 
2). The 1994 violent crime rete was 49% higher than the 
rete e decede ago. Level I asseults accounted for most of 
this increese. If thèse relatively minor esseults ère factored 
out, other more serious types of violent crimes increesed 
23% (Hendrick, 1995). 

The violent crime rete peeked in 1992 end has 
declined each yeer since then. The rete in 1994 was 1,037 
per 100,000 populetion, 3% lower then the 1993 rate, end 
4% lower then the rate for 1992. 

Tendances générales pour les crimes de violence 

Les crimes de violence représentent une proportion 
reletivement feible de tous les incidents criminels consignés par 
la police chaque année. Comme l'indique le figure 1, les services 
de police ont enregistré en 1994 près de 3 millions d'infractions 
eu Code criminel au Cenade. Dens 11 % des ces, il s'egissait de 
crimes de violence. Cinquante-quetre pour cent étaient des crimes 
contre les biens, 7 %, des délits de le route prévus dens le Code 
criminel, comme le conduite avec facultés effeiblies et la fuite des 
lieux d'un accident, et 29 %, d'eutres infrections eu Code criminel, 
comme un méfeit, le prostitution et le feit de troubler la paix 
publique. 

Le teux des crimes de violence e sensiblement eugmenté 
au cours des deux dernières décennies, mais il a diminué eu 
cours des dernières ennées (figure 2). En 1994, le teux des crimes 
de violence était de 49 % supérieur à ce qu'il était il y a 10 ans. 
Les voies de fait de niveau I sont en grande partie responsables 
de cette augmentation. Si l'on écerte ces infractions de nature 
relativement mineure, d'autres types de crimes de violence plus 
graves ont augmenté de 23 % (Hendrick, 1995). 

Le teux des crimes de violence a atteint un sommet en 1992, 
pour diminuer chaque année par la suite. En 1994, le teux éteit 
de 1 037 pour 100 000 hebitents, ce qui constitue une beisse de 
3 % par rapport au teux de 1993 et une beisse de 4 % per repport 
eu teux de 1992. 
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Figure 1 

Number of infractions of the Criminal Code 
reported to the police by crime type, Canada, 
1994 

Nombre d'infractions au Code criminel signalées à 
la police, selon le type de crime, Canada, 1994 

Total number of Criminal Code incidents = 2,818,471 
Nombre total d'infractions au Code criminel= 2 818 471 

Property / Infractions contre les biens 
1,524,931 

Criminal Code Traffic 
Délits de la route 

185,641 Other / Autres 
804,501 

Violent / 
Infractions 
avec violence 
303,398 

Other/Autres 2.1% 
Robbery / Vols qualifiés 9.5% 
Sexual assault 
Agressions sexuelles 10.4% 

Other assaults 
Autres voies de fait 18.1% 

Assault Level I 
Voies de fait de niveau I 59.8% 

Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime 
Reporting Sun/ey, 1994 

Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de 
déclaration uniforme de la criminalité, 1994 

Rgure 2 

Rates of assault level I and other violent 
crimes, 1977 to 1994 

Taux des voies de fait de niveau I et des autres crimes 
de violence, 1977 à 1994 

Rate per 100,000 population 
1,200 I -

1,000 

800 

600 -

400 -

200 -

Total violent crimes 
Total des crimes de violence 

Taux pour 100 000 habitants 
- I 1 200 

- 1 000 

Other violent crimes 
Autres crimes de violence 

X _L _L _L I JL X J L X X X X 
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1977 1978 1979 1980 1981 1982 1983 1984 1985 1986 1987 1988 1989 1990 1991 1992 1993 1994 

Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime 
Reporting Survey, 1994 

' Assault level I includes common assault between 1977 and 1982, 
and level I assaults between 1983 and 1994. 

Source : Centre canadien de la statistique juridique, Programme de 
déclaration uniforme de la criminalité, 1994 

' Les voies de fait de niveau I comprennent les voies de fait simples 
commises entre 1977 et 1982 et les voies de fait de niveau I commises 
entre 1983 et 1994. 
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Ail catégories of violent crime declined between 1993 
and 1994. Six of the seven cetegories of violent crime 
showed large rate decreeses: sexuel essault declined by 
10%, other sexual offences by 10%, attempted murder by 
8%, ebduction by 7%, homicide by 6%, robbery by 5%, 
end esseult by 2% (Teble 1). 

Toutes les catégories de crimes de violence ont régressé en 
1993 et 1994. Les taux de six des sept cetegories de crimes de 
violence ont eccusé de fortes baisses : les egressions sexuelles 
ont diminué de 10 %, les eutres infrections d'ordre sexuel de 
10 %, les tentetives de meurtre, de 8 %, les enlèvements, de 
7 %, les homicides, de 6 %, les vols quelifiés de 5 % et les voies 
de feit, de 2 % (tableau 1). 

Table 1 
Violent incidents reported to the police by most 
serious offence type, 1990-1994 

Tableau 1 

Incidents de violence signalés à la police, selon le type 
d'infraction le plus grave, 1990 à 1994 

Type of incident 

Type d'incident 

Total 

Homicide 
Attempted Murder -Tentative de meurtre 

Assault -Total -Voles de fait 
Level 1 - Niveau I 
Level II - Niveau II 
Level m-Niveau III 
Other' - Autre' 

Sexual Assault -Total - Agression sexuelle 
Level 1 - Niveau 1 
Level II - Niveau II 
Level III - Niveau III 

Other sexual offences' - Autres infractions 
d'ordre sexueP 

Abduction - Enlèvement 

Robbery -Total -Vol qualifié 
With firearms - Avec armes à feu 
Other weapons - Autres armes 
Other - Autre 

1990 

No. 

Nombre 

269,503 

656 
905 

207,331 
151,585 
35.282 

3,470 
16,994 

27,843 
26,540 

918 
385 

3,613 
1,046 

28,109 
7.426 
7.783 

12,900 

Rate 

Taux 

970 

2 
3 

746 
545 
127 
12 
61 

100 
95 
3 
1 

13 
4 . 

101 
27 
28 
46 

1991 

No. 

Nombre 

296,962 

753 
1,044 

226,552 
167,227 
37.796 
3,884 

17.645 

30,351 
28,916 

971 
464 

3,931 
1,095 

33,236 
9,006 
9,436 

14,794 

Rate 

Taux 

1,056 

3 
4 

806 
595 
134 
14 
63 

108 
103 

3 
2 

14 
4 

118 
32 
34 
53 

1992 

No. 

Nombre 

307,512 

732 
1,054 

232,910 
175,745 
37,459 

3,551 
16,155 

34,355 
33,022 

935 
398 

4.040 
1.220 

33,201 
8,736 

10,793 
13,672 

Rate 

Taux 

1,077 

3 
4 

816 
616 
131 
12 
57 

120 
116 

3 
1 

14 
4 

116 
31 
38 
48 

1993 

No. 

Nombre 

310,201 

630 
984 

238,503 
181,807 
38.767 
3.180 

14.749 

34,754 
33.536 

860 
358 

4,171 
1,204 

29,955 
8,038 
9,720 

12,197 

Rate 

Taux 

1,072 

2 
3 

824 
628 
134 
11 
51 

120 
116 

3 
1 

14 
4 

104 
28 
34 
42 

1994 

No. 

Nombre 

303,398 

596 
918 

236,364 
181,400 
37,706 
2,993 

14,265 

31,690 
30,560 

768 
362 

3.812 
1.130 

28,888 
7,371 
9,336 

12,181 

Rate 

Taux 

1,037 

2 
3 

808 
620 
129 
10 
49 

108 
104 

3 
1 

13 
4 

99 
25 
32 
42 

Rates are calculated per 100,000 population. Les taux sont calculés pour 100 000 habitants. 
' Includes assaulting a police officer, uniawfully causing bodily harm, discttarging a firearm, and ottterassaults. 
' Comprend les voies de tait contre un agent de police, les voies de lait causant illégalement des lésions corporelles, la décfarge d'une arme à feu et les autres voies 

de fait. 
' Includes sexual interférence, invitation to sexual toucfiing, sexual exploitation, and incest 
' Comprend les contacts sexuels, l'incitation à des contacts sexuels, l'exploitation sexuelle et l'inceste. 
Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime Reporting Survey, 1994. 
Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de déclaration unifonrte de la criminalité, 1994. 

It is difficult to say whether the steady increese in the 
violent crime rete recorded by the police up to 1992 is a 
reflection of ectual increases in the levels of violence in 
Society, artifects of other factors, or both. Nor can it be 
established with certainty whether the letest déclines 
reflect a real réduction in levels of violence. Chenges to 
the law end reduced societel tolérance towards certain 
types of violence, such as schoolyerd violence end 
spousel esseults, no doubt hâve increased the reporting 
rete for some offences, end heve chenged the way police 
respond to end record thèse types of incidents. About 
60°/'o of violent crimes ère clessified es level I essaults 
where the physical injury inflicted on the victim was 
relatively minor, and much of the increese in totel violent 
crime rates is ettributeble to chenging retes of level I 
esseults. 

Not surprisingly, the General Sociel Survey estimetes 
the rate of violent crime to be meny times higher than the 
rete reported by the police. In 1993, the three violent 

Il est difficile de dire si l'augmentation constente du taux des 
crimes de violence enregistrés per le police jusqu'en 1992 reflète 
des eugmentetions réelles des niveaux de violence dans la 
société, des événements liés à d'eutres facteurs, ou les deux. 
On ne peut non plus affirmer avec certitude que les baisses 
récentes traduisent une véritable réduction des niveeux de 
violence. Il ne fait eucun doute que les chengements epportés à 
le loi et le feit que le société tolère moins certains types de 
violence, comme le violence dans les cours d'écoles et les voies 
de feit contre le conjoint, ont contribué à feire eugmenter le teux 
de déclaration dans le ces de certaines infractions, et qu'ils ont 
changé le feçon dont le police réegit à ces types d'incidents ainsi 
que le feçon dont elle les consigne. Environ 60 % des crimes de 
violence sont classés comme des voies de fait de niveeu 1, lorsque 
les blessures corporelles infligées à le victime sont reletivement 
mineures, et une bonne pertie de l'eugmentetion des teux globeux 
de crimes de violence est ettribueble à un chengement dens les 
teux des voies de fait de niveeu I. 

Il n'est pes étonnent que, selon les estimations de l'Enquête 
socieles générele, le teux des crimes de violence soit beaucoup 
plus élevé que celui qui est décleré par la police. En 1993, les 
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offences of sexuel assault, essault and robbery were 
reported to the GSS et an estimated rete of 93 per 1,000 
population 15 and over. Thèse same offences were 
reported to police and recorded in the UCR survey at a 
rete of 1,015 per 100,000 which, for comparison, cen be 
celculeted as a rate of 10 incidents per 1,000 people in 
the population. 

Assault 

trois infractions avec violence que constituent les egressions 
sexuelles, les voies de feit et les vols quelifiés étaient déclarés 
au personnel de l'ESG à un taux approximetif de 93 pour 
1 000 hebitents âgés de 15 ens et plus. Ces mêmes infractions 
ont été signalées à le police et consignées dens le progremme 
DUC à un taux de 1 015 pour 100 000 hebitants, lequel, à des 
fins de comparaison, peut être converti au taux de 10 incidents 
pour 1 000 hebitents. 

Voies de fait 

Non-sexuel essaults eccount for ebout three-querters 
of ell violent crimes reported to the police and so heve e 
mejor influence on the overall violent crime rete. Although 
other violent crimes eIso increesed over the past two 
décades, notably sexuel assault, much of the increase in 
the violent crime rete is ettributable to the drematic 
increese in non-sexuel esseult. 

The three levels of esseult esteblished in 1983 are: 
common asseult (level 1); essault with e weepon or causing 
bodily harm (level 11); and aggreveted esseult causing 
wounding, maiming, disfiguring, or endengering the life 
of the victim (level III). The cetegory of "other" types of 
esseult includes assaulting e police officer, uniewfully 
causing bodily herm, discherging e fireerm, end other 
esseults. Level I esseults account for 77% of ell assaults 
and 60% of ell violent crimes (Figure 1 ). 

Minor assaults hâve increesed drematically since the 
implementation of the new législation in 1983, end since 
directives to police to treat spousal esseults more seriously 
ceme into efifect ecross the country throughout the 1980s 
(Figure 2). The sherp rise begins in 1983 and sterts to 
level off in 1991. 

Retes of level 11 esseult increesed at helf the rate of 
level I esseults over the same period, and level III asseults 
ectuelly declined. 

The 1983 changes to the Criminal Code heve elso 
hed e significent impect on the proportion of asseult ceses 
"cleared" by the police through leying e charge. Agein, 
the most drematic increase was shown for level I assault. 
Prior to 1983, about 30% of ell cleered level I assaults 
resulted in charges laid ageinst a suspect. In 1983, this 
proportion jumped to 40% and continued to increase to 
61 % in 1994. The proportion of ell Criminal Code offences 
resulting in a charge remained feirly stable, ranging from 
61% to 66% during this period (Kingsley, 1996). It seems 
plausible that the cherging policies police heve edopted 
with respect to spousel violence, and the speciel training 
given to police to handie thèse cases, heve encoureged 
greater numbers of victims to come forwerd which, in turn, 
has increesed the rate of assault recorded by police. 

Despite this apparent link between spousal cherging 
policies and assault rates, spousal assault account for a 
minority (23%) of ail essaults reported to police in 1994. 
(Informetion to show whether this proportion hes increesed 
over time is unevailable.) Much of this increese in essault 

Comme les egressions non sexuelles représentent environ 
les trois querts de tous les crimes de violence signalés à le police, 
elles ont une forte influence sur le teux globel de ces crimes. 
Même si les eutres crimes de violence ont aussi augmenté au 
cours des deux dernières décennies, en particulier les agressions 
sexuelles, une bonne partie de la hausse du taux est ettribueble 
à l'eugmentetion spectaculeire des egressions non sexuelles. 

Les trois niveeux de voies de fait créés en 1983 sont les 
suivents : voies de fait simples (niveeu I); egression ermée ou 
voies de feit causent des lésions corporelles (niveeu 11); et voies 
de feit grèves qui blessent, mutilent ou défigurent la victime ou 
qui mettent sa vie en denger (niveeu III). Le catégorie des 
«eutres» types de voies de feit comprend les voies de fait contre 
un egent de le peix, celles qui ceusent illégelement des lésions 
corporelles, le décharge d'une erme à feu et les eutres voies de 
feit. Les voies de feit de niveeu I constituent 77 % de toutes les 
voies de fait et 60 % de tous les crimes de violence (figure 1 ). 

Les voies de feit mineures ont eugmenté de façon 
spectaculeire depuis que les nouvelles dispositions législetives 
sont entrées en vigueur en 1983 et depuis que tous les services 
de police du peys ont reçu instruction, eu cours des ennées 80, 
de traiter les voies de feit contre le conjoint de feçon plus sérieuse 
(figure 2). Le forte heusse a débuté en 1983 et a commencé à se 
stabiliser en 1991. 

Les taux des voies de fait de niveeu 11 ont connu une 
augmentation correspondant à le moitié de celle des taux des 
voies de fait de niveau I au cours de le même période, et les 
voies de feit de niveeu ill ont effectivement diminué. 

Les chengements epportés eu Code criminel en 1983 ont 
également eu de profondes répercussions sur le proportion 
d'effeires de voies de fait «réglées» per le police per une mise en 
accusetion. Ici encore, ce sont les voies de fait de niveeu I qui 
effichent l'augmentation le plus forte. Avant 1983, environ 30 % 
de toutes les voies de fait de niveeu 1 réglées eboutisseient eu 
dépôt d'une accusation contre un suspect. En 1983, cette 
proportion est passée à 40 %, et elle a continué d'augmenter, 
finissant par atteindre 61 % en 1994. La proportion de toutes les 
infractions eu Code criminel qw ont donné lieu à une eccusetion 
est demeurée reletivement steble, se situent entre 61 % et 66 % 
eu cours de cette période (Kingsley, 1996). H semble pleusible 
que les pretiques de mise en eccusetion qu'ont edoptées les 
services de police relativement à le violence entre conjoints et le 
formation spéciale qu'ont reçue les policiers sur le feçon de treiter 
ces effeires aient encouragé un plus grend nombre de victimes à 
les signeler, ce qui, à son tour, a feit eugmenter le taux des voies 
de feit consignées par le police. 

En dépit du lien apperent entre, d'une pert, les pretiques de 
mise en eccusetion dans les cas de voies de feit contre le conjoint 
et, d'autre pert, les taux de voies de fait, les voies de feit contre le 
conjoint représentent le minorité (23 %) de toutes les voies de 
feit signalées à la police en 1994. (Les renseignements qui 
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rates must therefore be due to changing levels of other 
types of assault, increased reporting rates, or chenges to 
the wey police hendie other assaults. 

Sexual offences 

permettraient d'évaluer si ce pourcentage a augmenté au fil des 
ennées ne sont pes disponibles.) Une bonne partie de cette 
hausse des taux de voies de fait doit donc être attribuable à des 
chengements dens les niveaux des eutres types de voies de fait, 
à une hausse des taux de décleretion ou à des chengements 
dens la feçon dont le police treite les autres voies de fait. 

Infractions d'ordre sexuel 

The law surrounding sexual offences elso underwent 
e trensformetion in the 1980s. The 1983 législation 
eboiished the offences of repe, ettempted râpe end 
indécent essault end repleced them with three levels of 
sexual asseult parallel to the assault offences described 
above. As in the case of essault, the level of sexual esseult 
is distinguished by the level of injury and the présence of 
a weepon. 

In eddition, the following offences of child sexuel 
abuse came into effect in 1988: sexual interférence, 
invitation to sexual touching, and sexual exploitation. 
Thèse offences, together with incest, are included InTable 
1 in the category of "other sexual offences." The rete et 
which thèse offences were reported to the police since 
their implementetion hes remeined constent between 12 
and 14 per 100,000 populetion. 

As Figure 3 illustretes, there hes been a dremetic 
increese in the rete of sexuel assaults recorded by the 
police since the new lew ceme into effect in 1983, and 
this is due almost entirely to level I offences. A totel of 
30,560 level I offences were recorded in 1994 (104 per 
100,000 populetion). This is more than twice the 1983 

Le législetion régissent les infrections d'ordre sexuel e 
égelement évolué eu cours des ennées 80. Le loi de 1983 e 
eboli les infrections de viol, de tentative de viol et d'attentat à le 
pudeur pour les remplecer per trois niveeux d'agressions 
sexuelles, parallèles aux infrections de voies de feit décrites 
ci-dessus. Comme dens le ces des voies de feit, le niveeu 
d'egression sexuelle est défini en fonction de la gravité des 
blessures et de l'utilisation ou non d'une arme. 

En outre, les infrections suiventes de violence sexuelle à 
l'endroit des enfents ont été créées en 1988 : contacts sexuels, 
incitetion à des contacts sexuels et exploitation sexuelle. Ces 
infractions de même que l'inceste sont inclus au tableau 1 dans 
la cetégorie «autres infrections d'ordre sexuel». Le teux de 
décleretion de ces infrections à le police est demeuré constent 
depuis leur créetion, se situent entre 12 et 14 pour 
100 000 hebitents. 

Comme le montre le figure 3, le teux des egressions sexuelles 
consignées per le police e eugmenté de façon spectaculeire 
depuis l'entrée en vigueur de le nouvelle loi en 1983, une 
eugmentation qui est presque entièrement ettribueble à des 
infrections de niveeu I. Au totel, 30 560 infrections de niveeu I 
ont été consignées en 1994 (104 pour 100 000 hebitents). Ce 

Figure 3 

Rates of sexual assault offences reported 
tothe police, Canada, 1978-1994 

Taux d'agressions sexuelles signalées à la police, 
Canada, 1978 à 1994 

Rates per 100,000 population 
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Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime 
Reporting Survey, 1994 

Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de 
déclaration uniforme de la criminalité, 1994 
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rate of 41 per 100,000 (10,542 incidents). Levels II and III 
sexual essault hâve remained constant at between 1 end 
4 per 100,000. In the five years prior to law reform, rates 
of râpe and indécent assault increased only 18%, from 
38 to 45 per 100,000 populetion. 

Can the increase in the officiel sexuel asseult rete be 
Bttributed solely to lew reform? The new législation wes 
designed to encourage victims to report sexuel ettecks to 
the police by downpieying the sexuel neture and 
emphasizing the esseultive neture of thèse crimes. It wes 
hoped that thèse meesures would improve the wey in 
which thèse crimes were hendied by the police end courts, 
reduce the treuma to victims, end increase the number of 
convictions (Roberts and Gebotys, 1992). The scope of 
the new law wes elso broadened to ellow cherges to be 
leid in ceses of sexuel esseults involving spouses, end to 
meke the lew gender-neutrel with respect to both victims 
and perpetrators. Hes the new law been successfui in its 
aims? 

An évaluation of the law underteken by the 
Depertment of Justice suggests thet the chenging scope 
end neture of the lew may not heve been sufficient to heve 
ceused this sherp increese in reported ceses of sexuel 
assault. This reseerch found thet incidents now recorded 
es sexual assaults do not differ greatly from the kinds of 
incidents formeriy recorded as repe or indécent asseult. 
The number of ceses in which the suspect wes the spouse 
of the victim, or the victim wes mêle, remain smell (5% or 
less in both ceses). The increase in child victims aIso has 
been relatively smell end cennot explein the drematic 
increese in overall reports of sexuel esseult (see Roberts 
and Gebotys, 1992; Roberts and Grossmen, 1994; and 
Depertment of Justice, 1985). 

Other importent historical and sociel fectors must elso 
be considered in evaluating this increese. For exemple, 
the 1 g70s end 1980s saw significant changes in the social 
end économie stetus of women, in the medie ettention 
given crime victims (perticulerly femele victims), in the 
formel treining given police officers end hospitel steff, in 
the expansion of sexual assault support centres, end in 
the growth of the women's movement (Clerk end 
Hepworth, 1994:117). There hes elso been e trend towerd 
disclosing sexuel esseults which occurred in the victims' 
distent pest, often when they were chiidren. Ail of thèse 
factors mey hâve influenced victims' willingness to report 
crimes of sexuel violence, even in the ebsence of lew 
reform. 

Although the increase in the sexual assault rate 
coincided with the new législation, we cannot say with 
certainty thet the implementetion of the law "ceused" the 
increase beceuse of the many other social fectors thet 
occurred concurrently It is elso not clear whether very 
récent déclines in reported sexual esseults reflect ectual 
decreeses. Unlike non-sexual esseult offences discussed 
above, chenges to the law did not heve a significant effect 
on the way police responded to suspects. The proportion 
of cleared sexual asseult incidents resulting in cherges 
egainst a suspect increase only slightly from 69% in 1983 
to 72% in 1994. 

taux est plus de deux fois plus élevé que celui de 1983, lequel 
s'établisseit à 41 pour 100 000 hebitents (10 542 infractions). Les 
taux des agressions sexuelles de niveaux II et III sont demeurés 
constants, se situant entre 1 et 4 pour 100 000 habitants. Au 
cours des cinq ennées qui ont précédé le réforme de la loi, les 
taux des viols et des attentets à la pudeur n'ont augmenté que de 
18 %, passant de 38 à 45 pour 100 000 habitants. 

La hausse du taux officiel des agressions sexuelles tient-
elle uniquement à la réforme de la loi ? Les nouvelles dispositions 
aveient pour objet d'encourager les victimes à signaler les 
agressions sexuelles à la police en minimisant le caractère sexuel 
de ces crimes et en accentuent leur cerectère violent. On espérait 
que ces mesures amélioreraient la façon dont ces crimes sont 
traités par la police et les tribunaux, qu'elles réduiraient le 
traumetisme causé aux victimes et qu'elles feraient accroître le 
nombre de condamnations (Roberts et Gebotys, 1992). On a 
également élargi la portée de le nouvelle loi de feçon à permettre 
le dépôt d'eccusetions dens les ces d'egression sexuelle entre 
conjoints et à rendre le loi non sexiste tent pour ce qui est des 
victimes que des contrevenents. La nouvelle loi a-t-elle atteint 
ses objectifs ? 

Selon une évaluation effectuée par le ministère de la Justice, 
il se pourrait que la modification de le portée et de le neture de le 
loi n'eit pu, à elle seule, causer cette forte heusse du nombre de 
ces d'egressions sexuelles déclerés. En effet, le recherche e 
révélé que les incidents qui sont meintenent consignés comme 
des agressions sexuelles ne diffèrent pas tellement des types 
d'incidents auparavant consignés comme des viols ou des 
attentets à le pudeur. Le nombre de ces où le suspect était le 
conjoint de la victime, ou le nombre de ces où le victime éteit un 
homme, demeure feible (5 % ou moins pour les deux). Le nombre 
de cas où les victimes étaient des enfents est aussi demeuré 
relativement faible et il ne peut expliquer la forte eugmentation 
du nombre global d'agressions sexuelles déclarées (voir Roberts 
et Gebotys, 1992; Roberts et Grossman, 1994; ministère de le 
Justice, 1985). 

Pour éveluer cette eugmentetion, il feut eussi tenir compte 
d'eutres facteurs historiques et sociaux importants. Par exemple, 
on e été témoin, eu cours des ennées 70 et 80, de profonds 
chengements dens la situation sociale et économique des 
femmes, dans l'attention accordée par les médias aux victimes 
de crimes (particulièrement aux femmes victimes), dens le 
formetion officielle donnée eux agents de police et au personnel 
hospitalier, dens l'expension des centres de soutien eux victimes 
d'egressions sexuelles et dans le montée du mouvement féministe 
(Clerk et Hepworth, 1994, p. 117). En outre, de plus en plus de 
victimes divulguent des egressions sexuelles qu'elles ont subies 
dens leur passé lointein, souvent lorsqu'elles étaient enfants. Tous 
ces facteurs ont peut-être incité des victimes à signaler des crimes 
de violence sexuelle, même sans la réforme de la loi. 

Bien que l'eugmentetion du taux des agressions sexuelles 
ait coïncidé avec la nouvelle législation, nous ne pouvons dire 
avec certitude que l'entrée en vigueur de la loi e «ceusé» 
l'augmentetion, en raison des nombreux autres facteurs sociaux 
qui se sont manifestés à le même époque. Il n'est pas clair non 
plus que tes baisses très récentes du nombre d'agressions 
sexuelles signalées soient de véritables baisses. Contrairement 
aux infrections d'agressions non sexuelles analysées ci-dessus, 
les chengements epportés à le loi n'ont pas eu d'effet profond 
sur le façon dont la police réegit à l'endroit des suspects. Le 
proportion d'affaires d'agressions sexuelles qui ont été réglées 
par une mise en eccusetion du suspect n'e eugmenté que très 
légèrement, pessent de 69 % en 1983 à 72 % en 1994. 
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Using question wording that conforms to Criminal 
Code définitions, the Violence Ageinst Women Survey 
estimetes thet 39% of Cenedien women 18 yeers of ege 
and over hâve experienced et least one incident of sexual 
assault since reaching the ege of 16 (Table 2). This figure 
represents an estimated 4.1 million women. One-quarter 
of ail women reported minor asseults, termed "unwented 
sexual touching," and the same proportion reported "sexual 
ettecks" involving force or the threet of force (more then 
half reported more than one incident). Men who were 
known to the victim were more likely then strengers to be 
the perpetretors of sexuel esseult. Five percent of women, 
representing approximately 572,000 women, experienced 
at least one incident of sexual asseult in the one-yeer 
period preceding the survey. 

Selon l'Enquête sur le violence envers les femmes, où le 
libellé des questions est conforme aux définitions du Code 
criminel, 39 % des Cenediennes âgées de 18 ens et plus ont été 
victimes d'eu moins une egression sexuelle depuis l'âge de 16 ens 
(tebleau2). Ce chiffre représente environ 4,1 millions de femmes. 
Le quart des femmes ont signalé des agressions mineures, 
appelées «contacts sexuels importuns», et la même proportion 
ont décleré des «ettaques sexuelles» avec force ou menace de 
force (plus de la moitié ont signelé plus d'une egression). Les 
egresseurs étaient plus susceptibles d'être des hommes connus 
de la victime que des étrangers. Cinq pour cent des femmes, soit 
environ 572 000 femmes, aveient été victimes d'eu moins une 
agression sexuelle eu cours de l'ennée précédent l'enquête. 

Table 2 
Estimated number and percentage of Canadian 
women âge 18 and over reporting expériences of 
sexual assault by relationship to perpetrator, Canada, 
1993 

Tableau 2 

Nombre et pourcentage approximatifs de Canadiennes 
âgées de 18 ans et plus ayant déclaré avoir été agressées 
sexuellement, selon la relation avec l'agresseur, Canada, 
1993 

Relationship to perpetrator 

Relation avec l'agresseur 

Total sexual 
assault 

Agression sexuelle 
total 

No. 

Nombre 

4,097 

2,024 

1,257 
729 

% 

39 

19 

12 
8 

Numbers 

No. 

Nombre 

Sexual 
attack 

Attaque 
sexuelle 

% 

in thousands - Nombres en milliers 

2,498 

741 

1,257 
729 

24 

7 

12 
8 

Unwanted 
sexual touching' 

Contacts 
sexuels Importuns 

No. 

Nombre 

2,624 

1,578 

n/a 
n/a 

1 

% 

25 

15 

n/a 
n/a 

Total 

Stranger-Étranger 
Date/boyf rjend - Rendez-vous 

ou amoureux 
Spouse' - Conjoint' 

Other known men - Autre 
homme connu 2,173 21 694 1.625 16 

Figures will not add to totals because of multiple responses. - En raison des réponses multiples, la somme des nombres peut ne pas correspondre au total. 
' Respondents were not asked about incidents of unwanted sexual touching involving dates, boyfriends or spouses. 
' Sont exclus des questions les contacts sexuels importuns commis par un homme rencontré au cours d'un rendez-vous amoureux, un amoureux ou un conjoint. 
' Percentages are based on the number of ever-married women in the population (including common-law marriages). 
' Les pourcentages sont fondés sur le nombre de femmes non célibataires (unions de fait comprises). 
n/a Not applicabla - Sans objet. 
Source: Statistics Canada, Violence AgainstWomen Survey, 1993. 
Source : Statistique Canada, Enquête sur la violence envers les femmes, 1993. 

Robbery 

Historical trends in police-recorded robbery rates do 
not indicate a consistent increese, but show fluctuetions, 
with the highest retes in the early 1980s and agein in the 
eerly 1990s (see Figure 4). The rete dipped in the 
intervening yeers. 

Robberies committed with fireerms follow the generel 
trend shown for totel robberies (Figure 4). Overell, retes 
of fireerm robberies were lower in 1994 then in the 
beginning of this period, eccompenied by en increese in 
the use of other types of weapons. In ell years, robberies 
were more likely to be committed through the use of 
physicel force then with fireerms. 

Vol qualifié 

Les tendances historiques pour les teux de vols quelifiés 
consignés per le police n'indiquent pas une eugmentetion 
constente meis des fluctuetions, les teux les plus élevés eyant 
été enregistrés au début des années 80, puis de nouveau au 
début des années 90 (figure 4). Ce taux avait régressé au cours 
des ennées qui s'éteient écoulées dens l'intervelle. 

Les vols qualifiés commis evec une arme à feu suivent la 
tendance générale indiquée pour l'ensemble des vols qualifiés 
(figure 4). Dans l'ensemble, les teux des vols qualifiés commis 
avec une arme à feu étaient plus faibles en 1994 qu'eu début des 
ennées 80, et ils s'eccompegneient d'une augmentation de 
l'utilisation d'eutres types d'ermes. Pour toutes ces ennées, les 
contrevenants étaient plus susceptibles de commettre des vols 
qualifiés en ayent recours à la force plutôt qu'aux armes à feu. 
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Figure 4 

Rates of robbery by type of weapon used, 
1978-1994 

Taux des vols qualifiés, selon le type d'arme utilisée, 
1978 à1994 

Rates per 100,000 population 
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Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime 
Reporiing Sun/ey, 1994 

Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de 
déclaration uniforme de la criminalité, 1994 
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According to the UCR II Survey, the most popular 
target for robbers are commerciel esteblishments, such 
es benks, ges stetions, and convenience stores. In 1994, 
51 % fell into this cetegory, while 40% took pièce on streets 
end other outdoor speces. 

Selon le progremme DUC II, les cibles préférées des voleurs 
sont les éteblissements commercieux, comme les benques, les 
stetions-services et les dépenneurs. En 1994, 51 % des vols 
entraient dens cette cetégorie, elors que 40 % eveient eu lieu 
dens la rue et dans d'autres endroits à l'extérieur. 

Homicide 

Meesures of homicide ère generally considered more 
reliable then meesures of other types of crimes because 
homicide is not as susceptible to subtle changes in public 
willingness to report, or to chenges in police policy or 
recording prectices. Almost ail homicides become known 
to the police end are recorded in police stetistics. 

Cases of homicide understandably receive much 
medie ettention, perticulerly those involving very 
vulnereble victims or very heinous ects of violence. This 
may give the impression that very serious violence is on 
the rise. Notwithstanding extensive média coverege of 
perticulerly brutel killings and the trials of the accused, 
the homicide rate has generally declined over the past 
two décades, end in 1994, it reeched its lowest level in 25 
yeers. There were 596 homicide victims in Canade in 
1994, 34 fewer than 1993. The 1994 homicide rete of 
2.04 per 100,000 population wes 6% lower than the 1993 
rete of 2.18 end 51% lower then the 1975 high of 3.02. 

Homicide 

Le taux d'homicides est généralement considéré comme une 
mesure plus fiables que les teux d'autres types de crimes cer 
l'homicide n'est pas aussi susceptible que d'autres crimes d'être 
assujetti à des changements subtils dans le disposition du public 
à signaler ces crimes ou à des changements dans les politiques 
de le police ou dans ses pretiques de consignetion des infrections. 
Presque tous les homicides viennent à le connaissance de la 
police et sont consignés dans les statistiques policières. 

Les cas d'homicide reçoivent naturellement beaucoup 
d'attention de le part des médias, surtout lorsqu'il s'agit de victimes 
très vulnérables ou d'actes de violence particulièrement odieux. 
Toute cette attention peut donner l'impression que les crimes de 
violence très graves s'accroissent. En dépit de cette grande 
couverture médiatique des meurtres particulièrement brutaux et 
des procès des accusés, le teux d'homicides e générelement 
diminué au cours des deux dernières décennies et, en 1994, il e 
etteint son niveeu le plus feible en 25 ens. En 1994, il y e eu 
596 victimes d'homicide eu Cenade, soit 34 de moins qu'en 1993. 
Le teux d'homicides de 1994, qui s'établit à 2,04 pour 100 000 
hebitents, éteit de 6 % inférieur eu taux de 1993 de 2,18 pour 
100 000 hebitents et de 51 % inférieur au teux de 3,02 pour 
100 000 hebitents enregistré en 1975. 
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Since 1961, when collection of national homicide 
statistics began, there heve been two distinct trends. 
Between 1961 and 1975, the homicide rate increased 
steedily from 1.28 per 100,000 populetion to a peak of 
3.02, an increese of 136%. From 1975 to 1994, despite 
yearly fluctuetions, the homicide rete declined greduelly 
to 2.04 per 100,000. 

During the latter time period two significant pièces of 
législation were enacted; one to ebolish the death penalty 
for crimes of murder (in 1976) and the second to control 
the prolifération and ownership of certein types of guns 
(in 1978). Thet législation prohibited fireerms with no 
legitimate sporting or recreational purpose (such as 
sawed-off shotguns and fully eutometic weepons), end 
restricted others (such es hendguns). It elso instituted 
Fireerms Acquisition Certificates and greater penelties for 
using e firearm during a crime. By restricting access to 
fireerms, legisletors intended to reduce the eveilability of 
deedly weepons during violent interactions. 

Most recently, Parliement hes esteblished new 
régulations for the storage and ownership of fireerms thet 
will come into effect over the next few years. Cen gun 
control législetion improve the sefety of Cenediens and 
reduce the number of killings and other crimes committed 
with flrearms? While it is too eariy to essess the impect of 
the newest restrictions on the possession and storage of 
fireerms, we cen observe the trends in homicide end 
robbery since the 1978 législetion restricting ownership 
of fireerms. 

Typicelly, about one-third of ail homicides are 
committed with flrearms, averaging ebout 214 annually 
Thèse figures are reletively smell and when celculeted as 
rates per 100,000 populetion they show a great deal of 
fluctuation. But despite thèse fluctuations, there hes been 
a général overall décline in the rete of firearm usage in 
homicides from 38% in 1978 to 33% in 1994 (Figure 5). 

Nor can it be seid that the declining homicide rate is 
due to more advenced médical procédures thet reduce 
the mortelity rete of victims of wounding end very serious 
asseults (Fedorowycz, 1995). If thet were the cese, the 
rate of ettempted murders end very serious essaults would 
show a perellel increese. Insteed, retes of ettempted 
murder end level 111 esseult remeined steble or declined 
in récent yeers (see Table 1). 

Géographie Patterns In Violent Crime 

Citizens often regard crime stetistics with disbelief 
when they ère et odds with their personel perceptions end 
expérience. Netionel trends described ebove represent 
the everage violent crime rate for the whole country -
naturelly some provinces end cities ère ebove the netionel 
averege and some fell below(Greinger, 1996:23). A smell 
number of very disturiaing crimes cen heve devesteting 
conséquences for the victims, their femilies end 
communities end can give the impression of e "crime 

Depuis 1961, ennée où a débuté la collecte de statistiques 
netioneles sur les homicides, deux tendences très distinctes se 
sont dessinées. Entre 1961 et 1975, le teux d'homicides e 
augmenté régulièrement, pessent de 1,28 pour 100 000 habitants 
à un sommet de 3,02 pour 100 000 hebitents, ce qui constitue 
une eugmentetion de 136 %. De 1975 à 1994, le teux d'homicides 
a graduellement régressé à 2,04 pour 100 000 hebitents, en dépit 
de fluctuetions annuelles. 

Au cours de le dernière pertie de le période, deux mesures 
législetives importentes ont été edoptées; l'une ayant pour objet 
d'abolir la peine de mort pour les crimes de meurtre (en 1976) et 
l'autre visant à contrôler la prolifération et le possession de 
certains types d'armes (en 1978). Cette législetion interdiseit la 
possession d'armes à feu ne pouvant servir dans une intention 
légitime à des fins sportives ou récréatives (comme les fusils de 
chasse à canon tronçonné et les armes complètement 
eutometiques) et restreigneit l'usege de certeines eutres (comme 
les ermes de poing). Elle créait égelement des Autorisetions 
d'acquisition d'armes à feu et elle imposait des peines plus 
sévères pour l'utilisation d'une arme à feu au cours de la 
perpétration d'un crime. En restreignent l'eccès eux ermes à 
feu, les législeteurs viseient à réduire le disponibilité d'ermes 
meurtrières eu cours de violentes eltercetions. 

Tout récemment, le Periement a adopté, pour l'entreposage 
et la possession des ermes à feu, de nouveaux règlements qui 
entreront en vigueur au cours des prochaines années. Les 
mesures législatives sur le contrôle des armes à feu 
amélioreront-elles la sécurité des Canediens et réduiront-elles le 
nombre de meurtres et autres crimes commis avec des ermes à 
feu? Même s'il est trop tôt pour évaluer l'impact des nouvelles 
restrictions sur le possession et l'entreposege des ermes à feu, 
nous pouvons observer les tendences qui se dégagent pour les 
homicides et les vols qualifiés depuis l'adoption, en 1978, de la 
loi limitent la possession des armes à feu. 

En règle générale, environ le tiers des homicides sont commis 
avec des ermes à feu, ce qui correspond à une moyenne de 214 
par année. Ces chiffres sont reletivement faibles, et lorsqu'on 
les convertit en teux pour 100 000 hebitents, on relève beeucoup 
de fluctuetions. Toutefois, en dépit de ces fluctuetions, le teux 
des homicides commis evec une erme à feu a diminué 
globelement de 38% en 1978 à 33% en 1994 (figure 5). 

On ne peut pas non plus affirmer que la baisse du teux 
d'homicides est attribuable à des interventions médicales plus 
avancées qui réduisent le taux de mortalité chez les victimes de 
blessures et de voies de fait très graves (Fedorowycz, 1995). Si 
c'était le cas, les taux des tentatives de meurtre et des voies de 
feit très grèves effichereient une eugmentetion perellèle. Au 
contreire, les teux des tentetives de meurtre et des voies de feit 
de niveeu III sont demeurés stables ou ont régressé eu cours 
des dernières ennées (tableau 1). 

Tendances géographiques pour les crimes de 
violence 

Très souvent, les citoyens ne peuvent croire les stetistiques 
sur la criminalité lorsque celles-ci ne correspondent pas à leur 
perception et à leur expérience personnelle. Les tendances 
nationeles décrites ci-dessus représentent le teux moyen de 
crimes de violence pour tout le peys - naturellement, certaines 
provinces et certaines villes se situent au-dessus de la moyenne 
nationele, et d'eutres, en-dessous (Greinger, 1996, p. 23). Un 
petit nombre de crimes très troublants peuvent avoir des 
conséquences désastreuses pour les victimes, leurs femilies et 
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Figure 5 

Rates of homicide committed with flrearms 
and other weapons, 1978-1994 

Taux d'homicides commis avec une arme à feu 
ou avec une autre arme, 1978 à 1994 
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Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Homicide Survey, 
1994 

Source ; Centre canadien de la statistique juridique, Enquête sur 
les homicides, 1994 
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wave"; however, they mey not heve an epprecieble effect 
on the crime rete celculeted es e rate per 100,000 
populetion et the national or provincial level. 

Violent crime rates besed on the size of e populetion 
stenderdize the number of criminel incidents for chenges 
in the populetion over time. In meny ceses, when there 
hes been en increase in the number of incidents, the 
growth in violent incidents has kept pace with the growth 
in the population. Conversely, a small number of incidents 
in an aree with a smell population, such es the Yukon end 
Northwest Territories or Prince Edwerd Islend, cen cause 
large fluctuations in the crime rate. This section examines 
petterns end trends in retes of violent crime among 
provinces end territories. An upcoming Juristet will review 
petterns in violent crime in urben erees ecross the country. 

Provincial Trends 

Retes of violent crime in 1994 were highest in the 
Yukon end Northwest Territories, British Columbie, end 
Menitoba, and lowest in Québec end Prince Edward Islend 
(Teble 3). 

Ali provinces, with the exception of the Yukon, show 
en overell increesing trend in rates of violent crime since 
1977 (Figure 6). Rates of violent crime in the 1990s in 
the Yukon were below mid-1980 levels. While in most 
provinces, retes heve leveled off in récent years, some 
provinces recorded significant overall increeses during the 
1990-1994 period. Since 1990, violent crime rates 

les collectivités, et ils peuvent donner l'impression qu'une «vague 
de criminalité» se produit; toutefois, ils n'ont peut-être pas d'effet 
appréciable sur le taux de criminalité calculé pour 
100 000 habitants à l'échelle netionale ou provinciale. 

Les taux des crimes de violence calculés en fonction de la 
taille d'une population normalisent le nombre d'incidents criminels 
en fonction des chengements qui se produisent dens le populetion 
avec le temps. Dans bien des ces, lorsqu'il s'est produit une 
eugmentetion du nombre d'incidents, le hausse des crimes de 
violence a suivi la croissance de la population. Par ailleurs, un 
petit nombre d'incidents dans une région à faible population, 
comme le Yukon, les Territoires du Nord-Ouest ou l'île-du-Prince-
Édouard, peut causer de fortes fluctuations dens le taux de 
criminalité. Dens la présente pertie, on exemine les courtses et 
les tendences reletives aux teux de crimes de violence des 
provinces et des territoires. Les tendences reletives eux crimes 
de violence commis dens des régions urtjaines de tout le peys 
seront anelysées dans un prochain numéro de Juristat. 

Tendances provinciales 

En 1994, les teux de crimes de violence les plus élevés se 
retrouveient eu Yukon, dans les Territoires du Nord-Ouest, en 
Colombie-Britannjque et au Menitoba, et les plus faibles, eu 
Québec et dens l'île-du-Prince-Édouerd (tableau 3). 

Depuis 1977, toutes les provinces et les Territoires du Nord-
Ouest affichent une tendance générale à la hausse dans les teux 
de crimes de violence (figure 6). Au Yukon, dens les ennées 90, 
ces teux éteient inférieurs à ceux enregistrés eu milieu des ennées 
80. Dans le plupert des provinces, les teux se sont stabilisés au 
cours des dernières ennées. Toutefois, certeines provinces ont 
enregistré des eugmentations générales importantes de 1990 à 
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Table 3 
Rates of selected violent crimes reported to the 
police, Canada and the provinces/tem'tories, 1994 

Tableau 3 
Taux des crimes de violence signalés à la police, qui ont été 
choisis, Canada et les provinces-territoires, 1994 

Provlnce/territory 

Province-territoire 

Canada 

Newfoundiand -Terre-Neuve 
Prince Edward Island - ile-du-Prince-Édouard 
Nova Scotia - Nouvelle-Ecosse 
New Bmnswick - Nouveau-Bainswlck 
Québec- Québec 
Ontario 
Manitoba 
Saskatchewan 
/Uberta 
British Columbia -Colombie-Britannique 
YUkon 
NorthwestTerritories -Territoires du Nord-Ouest 

Total 

Total 

1,037 

1.102 
765 

1,088 
935 
730 
994 

1,600 
1.208 
1.050 
1.464 
2.714 
5.543 

Assault 

Voles de fait 

• 

Sexual 
assault 

Agression 
sexuelle 

Rate per 100.000 population 

Taux pour 100 000 habitants 

759 

661 
568 
840 
692 
478 
753 

1.195 
889 
755 

1.116 
2.143 
4.219 

108 

181 
132 
128 
160 
52 

104 
150 
154 
133 
144 
346 
904 

Robbery 

Vol 
qualifié 

99 

12 
20 
40 
16 

135 
76 

161 
52 
88 

148 
63 
56 

Change in 
violent crime 

Changements 
dans les crimes 

de violence 

1990-1994 

1990 à 1994 

Percent 

Pourcentage 

+6.9 

+4.6 
+12.0 
+26.8 
+16.3 
+2.0 
+3.1 

+39.0 
+19.4 

+0.8 
+7.5 
-14.8 
+2.0 

Change in 
violent crime 

Changements 
dans les crimes 

de violence 

1993-1994 

1993 et 1994 

Percent 

Pourcentage 

-3.2 

-4.4 
+4.6 
+2.6 
-2.5 
-1.7 
-4.4 
•0.3 
-0.5 
•7.9 
-3.1 
-4.1 
+1.1 

Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime Reporting Survey, 1994. 
Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de déclaration uniforme de la criminalité, 1994. 

increased by 39% in Menitobe, by 27% in Nove Scotia, 
end by 19% in Sasketchewen. Selecting two points in 
time erfoitrerily forcomperison cen mesk sharp fluctuetions 
in the intervening yeers, however. For exemple, elthough 
Alberte shows no change between thèse two timepoints, 
there hes been e 17% décline in violent crime rates 
beginning in 1991. 

There are elso some discernible patterns with respect 
to offence type. The Atlantic provinces report rates of 
sexual asseult above the nationel everege end very low 
retes of robbery. The western provinces aIso report 
relatively high rates of sexual esseult, but British Columbie 
end Menitoba heve high retes of ell three violent crimes 
presented in Table 3. Although Québec scores lowest on 
sexuel esseult, it consistently reports one of the highest 
robbery retes. The Northwest Territories and the Yukon 
report esseult end sexuel assault retes many times the 
netionel everege, but score lower than averege on robbery. 

Intemational Comparisons 

The homicide rete is commonly viewed es e relatively 
reliable measure to compare crime levels among nations. 
The United States, which hes e reputetion for being more 
violent than Cenede, generelly reports e homicide rete 
three to four times higher. In 1994, the FBI reported 23,305 
homicides or 9.0 per 100,000 populetion. 

In the United States, where approximetely four in 
every ten households conteins e firearm, ebout 70% of ell 
homicides in 1994 were committed with flrearms (U.S. 
Depertment of Justice, 1995). In Cenede, where gun 
control lews ère much stricter, the proportion of homicides 

1994. Depuis 1990, les teux de crimes de violence ont effiché 
une heusse de 39 % eu Manitoba, de 27 % en Nouvelle-Ecosse 
et de 19 % au Seskatchewen. Le choix erisitralre, à des fins de 
compereison, de deux detes eu cours d'une période peut masquer 
de fortes fluctuetions qui se sereient produites entre ces deux 
detes. Per exemple, même si l'Alberte n'affiche eucun 
chengement pour ces deux dates, le province e eccusé une baisse 
de 17 % dans les teux de crimes de violence à pertir de 1991. 

D'eutres tendences se dessinent pour ce qui est du type 
d'infrection. Les provinces Atlentiques déclerent des teux 
d'egressions sexuelles eu-dessus de le moyenne netionele et 
des taux très faibles de vols qualifiés. Les provinces de l'Ouest 
déclerent eussi des teux d'egressions sexuelles relativement 
élevés, mais le Colombie-Britennique et le Menitobe enregistrent 
des teux élevés pour les trois crimes de violence présentés eu 
tebleeu 3. Bien que le Québec affiche le taux le plus faible 
d'agressions sexuelles, il déclare toujours l'un des teux de vols 
qualifiés les plus élevés. LesTerritoires du Nord-Ouest et leYukon 
signalent des teux de voies de feit et d'egressions sexuelles de 
beaucoup supérieurs à la moyenne nationele, meis des teux plus 
faibles que le moyenne pour ce qui est des vols qualifiés. 

Comparaisons intemationales 

Le taux d'homicides est souvent considéré comme une 
mesure reletivement fieble pour comperer les niveeux de 
criminelité entre les peys. Les Étets-Unis, qui ont la réputation 
d'être plus violents que le Cenede, signelent généralement un 
taux d'homicides de trois à quatre fois supérieur. En 1994, le FBI 
a déclaré 23 305 homicides, soit 9,0 pour 100 000 hebitents. 

Aux Étets-Unis, où à peu près 4 méneges sur 10 ont une 
erme à feu, environ 70 % de tous les homicides commis en 1994 
l'ont été avec une arme à feu (U.S. Depertment of Justice, 1995). 
Au Cenede, où les lois régissant le contrôle des armes à feu sont 
plus strictes, le proportion d'homicides commis avec une arme à 
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Figure 6 

Rates of violent crime reported to the police, 
1977-1994 

Taux des crimes de violence signalés à la police, 
1977 à 1994 
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Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Uniform Crime 
Reporting Survey, 1994 

Source : Centre canadien de la statistique juridique. Programme de 
déclaration uniforme de la criminalité, 1994 

Ç*!S.««''5s'ssv'.â ^;t^:.i,,..^^^,2,^;;,^CxS^„^^^ ^.^^^•^»R?t^^u%?J?ifi^uL'^fa^^!^i^::^^^a^ 

16 Statistics Canada - Catalogue no. 85-002-XPB Statistique Canada - N° 85-002-XPB au catalogue 



Violent Crime in Canada Les crimes de violence au Canada 

Table 4 

One year victimization rates for selected violent 
crimes by country 

Tableau 4 

Taux de victimisation au cours d'une année pour des crimes 
de violence choisis, selon le pays 

Country 

Pays 

Homicide 

Homicide 

Rates per 100.000 
population 

Taux pour 100 000 
habitants 

9.4 
5.2 
3.0 
2.4 
2.4 
1.6 
1.5 
1.4 
1.3 
1.2 
1.0 
1.0 

Assault 

Voies de fait 

50 
18 
8 

44 
20 
12 
37 
27 
28 
31 
18 
30 

Sexual 
assaults' 

Agression 
sexuelle' 

Rates per 1.000 population 

Taux pour 1 000 habitants 

15 
4 

10 
18 
6 
0 
9 
8 
3 

17 
8 
6 

Robbery 

Vol 
qualifié 

17 
5 

13 
11 
4 
5 
9 
3 
9 
8 
5 
5 

United States -États-Unis 
Northern Ireland - Iriande du Nord 
Italy - Italie 
Canada 
France 
Switzerland - Suisse 
Netheriands - Pays-Bas 
Sweden - Suède 
England and Wales - Angleterre et pays de Galles 
West Germany - République fédérale d'Allemagne 
Scotland - Ecosse 
Norway - Norvège 

' For temales only Includes râpe, attempted râpe, and indécent assault. As sexual incidents are very difficult to measure (being influenced by victim willingness to 
report, interviewer skills and other factors) thèse data must be interpreted with care. 

' Cette catégorie s'applique aux femmes seulement et elle comprend les viols, les tentatives de viol et les attentats à la pudeur Comme les infractions d'ordre sexuel 
sont très difficiles à mesurer (il faut tenir compte de la disposition de la victime à signaler le crime, des habiletés de l'inten/ieweur et d'autres facteurs). Il faut faire 
preuve de prudence dans l'interprétation de ces données. 

Sources:'Understanding Crime: Expériences of Crime and Crime Centrer United Nations Interrégional Criminal Justice Research Institute (UNICRI), Rome, August. 
1993. Data for assaults, sexual assaults and robbery are based on responses obtainedin tiie 1989 and 1992 Intemational Crime Surveys combined, except 
for the following countries: Scotland (1989), Northern Ireland (1989), West Gennany (1989), Switzeriand (1989), France (1989), Nonvay(1989), Sweden 
(1992), and Italy (1992). 
Data for homicide are based on "International Crime Statistics for 1989 and 1990' Interpol, Intemational Criminal Police Organization. 

Sources: Institut interrégional de recherche des Nations Unies sur la criminalité et la justice (UNICRI). «Understanding Crime: Expériences of Crime and Crime 
Control», Rome, août 1993. Les données sur les voies de fait, les agressions sexuelles et les vols qualifiées sont fondées sur les réponses obtenues de la 
combinaison de l'Enquête internationale sur la criminalité de 1989 et de celle de 1992 sauf pour les pays suivants : Ecosse (1989), Iriande du Nord (1989), 
République fédérale d'Allemagne (1989), Suisse (1989), France (1989), Non/ège (1989), Suède (1992) et Italie (1992). 
Les données sur les homicides sont fondées sur "Statistiques de la criminalité internationale, 1989 et 1990» Interpol, Organisation internattonale de la police 
judiciaire. 

committed with flrearms (33%) is less than half thet. When 
homicides committed with fireerms are fectored out, the 
différence in the 1994 retes between thèse two countries 
is less dramatic -1.4 per 100,000 populetion in Cenada, 
compared to 2.5 per 100,000 in the United States. In 
other words, much of the différence in the homicide rates 
between the two countries cen be expleined by a much 
higher use of flrearms in the United States. 

Compared to other western countries, however, 
Canada's homicide rate was relatively high in 1990 (the 
most récent year for which compareble stetistics were 
evailable). Of ail the countries shown in Teble 4, only the 
United Stetes, Northern Irelend and Italy reported higher 
homicide rates. The other Européen countries shown 
reported lower rates with Nonvay end Scotlend reporting 
the lowest rates. 

Through a coopérative effort coordinated by the 
United Nations Interrégional Crime end Justice Research 
Institute (UNICRI), Internetionel Crime Surveys heve been 
conducted in 1989 and 1992. A third survey is undenway 
in 1996. The purpose of thèse surveys is to gather 
comparable informetion ebout crime victimizetion from e 
number of countries in order to facilitete internetionel 
comperisons. 

Teble 4 also shows the results of the 1989 end 1992 
Internetionel Crime Surveys combined for thèse countries 
in order to make comperisons emong them with respect 

feu (33 %) représente moins de le moitié du teux eméricain. 
Lorsqu'on écarte le proportion d'homicides commis evec une erme 
à feu, le différence entre les teux de 1994 de ces deux peys est 
moins specteculaire ~ 1,4 pour 100 000 hebitents au Caneda 
comparativement à 2,5 pour 100 000 habitants aux États-Unis. 
En autres mots, le différence dens les teux d'homicides entre les 
deux peys peut s'expliquer en grend partie par une utilisetion 
beeucoup plus élevée d'ermes à feu eux États-Unis. 

Toutefois, si on le compère à d'eutres pays occidentaux, le 
taux d'homicides du Canade était reletivement élevé en 1990 
(l'ennée le plus récente pour laquelle des statistiques comparables 
étaient disponibles). Parmi tous les pays figurant eu tebleeu 4, 
seuls les Etets-Unis, l'Irlende du Nord et l'Italie ont déclaré des 
teux d'homicides plus élevés. Les autres pays européens 
appereissent dans le tebleeu ont signelé des teux inférieurs, le 
Norvège et l'Ecosse effichent les plus feibles. 

Dans le cèdre d'un effort de colleboration coordonné per 
l'Institut interrégionel de recherche des Netions Unies sur la 
criminelité et le justice (UNICRI), des enquêtes internetionales 
sur le criminalité ont été réelisées en 1989 et 1992. Une troisième 
enquête est en cours en 1996. Ces enquêtes ont pour objet de 
réunir des renseignements comperebles sur le victimisetion liée 
à un crime pour un certain nombre de pays, afin de faciliter 
l'établissement de comparaisons internetioneles. 

Le tebleau 4 montre également les résultats de l'Enquête 
internetionele sur le criminelité de 1989 et de celle de 1992; on e 
combiné les résultets obtenus pour ces peys efin de les comperer 
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to lethal and non-lethal violence.' With the exception of 
the United States, there ère few consistent petterns emong 
thèse countries. The United States ranks highest in 
homicide, assault end robbery end among the highest in 
sexuel esseult. Cenede renks fourth in homicide retes 
end among the highest in non-lethal violence. By 
comparison, the Netheriands, Germany end Norway rank 
feirly high in non-lethel esseults but quite low in homicide 
rates, while Northern Ireland shows the reverse pettern. 

Patterns in Violent Victimization 

quant à la violence mortelle et non mortelle'. À l'exception des 
Etats-Unis, il se dégage peu de tendances uniformes entre ces 
pays. Les Étets-Unis affichent le taux le plus élevé d'homicides, 
de voies de font et de vols qualifiés, et fait partie des pays ayent 
les teux les plus élevés d'egressions sexuelles. Le Cenede se 
situe au quatrième rang pour ce qui est des teux d'homicides, et 
permi les premiers pour ce qui est de le violence non mortelle. 
Per compereison, les Pays-Bas, l'Allemagne et la Norvège 
occupent des rangs assez élevés pour les voies de fait non 
mortelles, mais assez bas pour les teux d'homicides, elors que 
pour l'Irlande du Nord, le tendence est inverse. 

Tendances en ce qui a trait à la victimisation liée à 
un acte de violence 

There are identifiable petterns to the way in which 
violence is committed with certein segments of the 
populetion reporting higher retes then others. 

Violent crimes, like most other offences, ère 
committed most often by mêles. In 1994,88% of ell violent 
incidents with en identified suspect listed the suspect es 
maie. Half of ell incidents involved a mêle perpetrator 
and e femele victim, end 39% involved e mêle perpetrator 
and e mêle victim. The remeining 12% were committed 
by female offenders egeinst mêle and femele victims in 
equel number. 

Women heve higher retes of violent victimizetion then 
do men. According to the 1993 GSS, the netionel rete for 
three violent crimes (essault, sexual asseult end robbery) 
was 93 per 1,000 people 15 years of ege end older. The 
rete for women wes 100 per 1,000 femeles 15 end over, 
end the rete for men wes 84 per 1,000 mêles. 

The circumstences of violent events involving men 
end women elso differ in importent weys. Women report 
much higher retes of sexuel assault (29 incidents per 1,000 
women compared to a very small number for men), while 
men report robbery retes twice those of women (12 per 
1,000 men compared to 6 per 1,000 women). The sexes 
report very similar retes of esseult (68 end 66 per 1,000). 

Femeles ère most likely to be asseulted, sexuelly 
esseulted end murdered in their own homes by someone 
they know, most often e spouse or ex-spouse. The 
situetion is différent for mêles. When mêles are the victims 
of thèse crimes, they are more likely to be victimized at 
locations outside the home by non-femily members. As 
shown in Figure 7, spouses were impliceted in one-third 
of violent incidents egeinst femeles compered to only 5% 
of those involving mêle victims. Maies were more likely 
then femeles to be victimized by ecqueintances and 
strengers. 

Victimization surveys like the GSS end the Violence 
Ageinst Women Survey show thet, emong edults, the 

Des tendences se dessinent dans la façon dont les actes de 
violence sont commis, certains segments de la population 
déclerent des teux plus élevés que les eutres. 

Les crimes de violence, comme le plupert des autres 
infractions, sont le plus souvent commis par des contrevenants 
de sexe masculin. En 1994, on indiqueit dens 88 % de tous les 
incidents de violence que le suspect était de sexe masculin. Dans 
le moitié des incidents, l'agresseur était de sexe mesculin et le 
victime de sexe féminin, et dans 39 % des incidents, l'agresseur 
et le victime étaient de sexe masculin. Dans les 12 % de cas 
restants, l'agresseur était de sexe féminin et il y eveit eutent de 
victimes de sexe mesculin que de sexe féminin. 

Les teux de victimisation liée à un acte de violence sont plus 
élevés chez les femmes que chez les hommes. Selon l'Enquête 
sociale générale (ESG) de 1993, le taux national associé à trois 
types de crime de violence (voies de fait, agressions sexuelles et 
vols qualifiés) éteit de 93 pour 1 000 hebitents âgés de 15 ens et 
plus. Chez les femmes, ce teux éteit de 100 pour 1 000 femmes, 
elors que chez les hommes, il se chiffreit à 84 pour 1 000 hommes. 

Les circonstences entourent les actes de violence qui 
impliquent des hommes et des femmes sont très différentes. Les 
femmes déclarent des taux beaucoup plus élevés d'agressions 
sexuelles (29 incidents pour 1 000 femmes, comparativement à 
un très petit nombre d'hommes), alors que les hommes signalent 
des taux de vols quelifiés deux fois plus élevés que ceux des 
femmes (12 pour 1 000 hommes comperetivement à 6 pour 1 000 
femmes). Les hommes et les femmes déclarent des taux de voies 
de fait très semblables (68 pour 1 000 hommes et 66 pour 1 000 
femmes). 

Les femmes sont plus susceptibles d'être victimes de voies 
de fait, d'agressions sexuelles et de meurtre commis par quelqu'un 
qu'elles connaissent, le plus souvent un conjoint ou un ex-conjoint, 
dens leur propre domicile. La situation est différente pour les 
hommes. Lorsque ceux-ci sont victimes de crimes de ce genre, 
ils sont plus susceptibles d'être ettequés à l'extérieur de leur 
domicile per des personnes eutres que des membres de le femille. 
Comme l'indique le figure 7, les conjoints éteient impliqués dens 
le tiers des actes de violence perpétrés contre les femmes, 
comperetivement à seulement 5 % des incidents de violence qui 
impliquaient des victimes de sexe masculin. Les hommes étaient 
plus susceptibles que les femmes d'être victimes d'actes criminels 
commis par une connaissence ou par un inconnu. 

Il ressort d'enquêtes sur le victimisetion comme l'ESG et 
l'Enquête sur la violence envers les femmes que, permi les adultes, 

Readers are reminded that crime victimization surveys are subject to 
many limitations that do not effect homicide statistics, including 
respondent discrétion in reporting thèse expériences. 

Le lecteur ne doit pas oublier que les enquêtes sur la victimisation liée à un crime 
sont sujettes à de nombreuses limites qui n'ont pas d'influence sur les statistiques 
deshomicides,dontlechoixqu'ontlesrépondantsdedéclarerounoncesexpériences. 
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Rgure 7 

Sex of victims and victim-offender relationship 
in violent incidents, Canada, 1994 

Sexe des victimes et relation entre la victime et l'auteur 
de crimes de violence, Canada, 1994 
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Source: Canadian Centre for Justice Statistics, Revised Uniform 
Crime Reporting Survey, 1994 

Acquaintance Stranger Unknown relationship 
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Source : Centre canadien de la statistique juridique, Programme révisé 
de déclaration uniforme de la criminalité, 1994 

youngest âge group interviewed (those 24 years of âge 
and under) report the highest rates of violence end thèse 
décline steedily with ege for both maies end femeles. 
According to the GSS, young edults âge 15-24 hâve rates 
of violent victimization five times higher than those aged 
45 end over (Figure 8). 

A number of other fectors essociated with youth also 
elevate their risk of violent victimizetion. For example, 
single people (the majority of whom ère young) report rates 
of violent victimization that are twice the national averege 
end elmost four times the rate for people who are married 
or living in common-law unions. In the cese of women, 
séparation and divorce élevâtes the risk of violence. This 
mey be essociated pertly with the increesed risk of spousal 
assault for women in the immédiate eftermeth of 
seperetion (Wilson and Dely, 1994), end partly e function 
of the différent lifestyles for single, sepereted end divorced 
people, es compered to merried people. Unetteched 
individuels generally heve more leisure time to pursue e 
variety of sociel ectivities in public pièces, some of which 
may involve potentielly risky situetions. 

The GSS deta bear this ouL Young single people 
end those who describe themselves es'students" reported 
the highest frequency of evening ectivities spent outside 
the home. They elso reported the highest rates of violent 
victimizetion no metter how frequently they went out in 
the evenings. This suggests thet the types of evening 
ectivities young people engege in ère even more important 
than simply the frequency of going out in explaining their 
greeter risk of violent victimizetion. For older people, retes 
of violence were directiy influenced by the frequency of 

le groupe d'âge le plus jeune qu'on a interviewé (ceux qui sont 
âgés de 24 ans et moins) signale les teux de violence les plus 
élevés, et ces taux diminuent progressivement avec l'âge, tant 
chez les hommes que chez les femmes. Selon l'ESG, les jeunes 
adultes âgés de 15 à 24 ens courent cinq fois plus de risque 
d'être victimes d'un acte de violence que les personnes âgées 
de 45 ans et plus (figure 8). 

Un certain nombre d'eutres facteurs essociés à le jeunesse 
contribuent égelement à eccroître le risque d'être victimes de 
violence couru per les jeunes. Per exemple, les personnes 
célibeteires (dont la majorité sont jeunes) signalent des taux de 
victimisation deux fois plus élevés que le moyenne nationele, et 
presque quetre fois plus élevés que le teux des personnes mariées 
ou de celles vivant en union de fait. Dans le cas des femmes, le 
séparation et le divorce accroissent le risque de violence. Cette 
situetion peut être ettribuée en partie eu risque plus grend que la 
femme soit agressée par son conjoint à cause de la seperetion 
(Wilson et Dely, 1994) et en pertie eux modes de vie différents 
des personnes célibeteires, séparées et divorcées, 
comperetivement à celui des personnes meriées. Les personnes 
seules ont normelement plus de temps libre pour s'adonner à 
diverses activités sociales dans des lieux publics, dont certaines 
peuvent être risquées. 

Les données de l'ESG le confirment. Les jeunes célibataires 
et ceux qui se décrivent comme des «étudiants» ont signalé le 
fréquence le plus élevée d'ectivités nocturnes à l'extérieur de le 
meison. Ils ont égelement décleré les teux les plus élevés de 
victimisetion liée à un ecte de violence, peu importe le nombre 
de fois qu'ils sortaient le soir. Cela laisse entendre que les types 
d'ectivités nocturnes euxquelles participent les jeunes jouent un 
rôle encore plus importent que le fréquence à lequelle ils sortent, 
lorsqu'il s'agit d'expliquer le plus grand risque qu'ils courent d'être 
victimes d'un acte de violence. Pour les personnes plus âgées. 
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Figure 8 

Rates of violent victimization by personal 
characteristics of victims, 1993 

Taux de victimisation liée à un crime de violence, selon 
les caractéristiques personnelles des victimes, 1993 

Sex / Sexe 
Maie / Homme 

Female / Femme 

Age / Âge 
15-24/15 à 24 ans 
25-44/25 à 44 ans 

45 and over / 45 ans et plus 

Marital status / État matrimonial 
Mamed/commonlaw / Marié(e) ou conjoint(e) de fart 

Separated/divorced / Separé(e) ou aivorcé(e) 
Single / Célibataire 

Number of evening activities per month / 
Nombre d'activités nocturnes par mois 

Less than 10 / Moins de 10 
10-19/10à19 
20-29/20 3 29 

30 or more / 30 et plus 

Type of drinker / Type de buveur 
Non-drinker / Non-buveur 

Occasional / Buveur occasionnel 
Less than one drink/week / Moins d'une consommation/semaine 

1-6 drinks/week / 1 à 6 consommations/semaine 
7-13 drinks/week/ 7 à 13 consommations/semaine 

14 or more drinks/week /14 consommations et plus/semaine 

Source: Statistics Canada, General Social Survey, 1993 

Rates per 1.000 population in each category 
Taux pour 1 000 habitants dans chaque catégorie 
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Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 1993 

evening activities. Older merried people with family 
responsibilities engege in fewer activities outside the home 
in the evenings, end those who frequently go out report 
higher retes of violent victimization. 

A substantiel proportion of violent incidents occur in 
the context of elcohol, both in public drinking 
esteblishments end in private settings. Almost half of ell 
esseults, sexuel asseults and robberies were, in the 
opinion of the victim, "related to someone else's or their 
own elcohol or drug use." And, frequency of personal 
drinking was linked to the risk of personal victimization. 
As Figure 8 shows, those who consume an averege of et 
leest 14 drinks per week reported the highest rete of violent 
victimizetion (136 per 1,000), more then twice the rete of 
non-drinkers. This pettern seems to hold more for men 
than for women, however. Femele non-drinkers hed the 
lowest retes of violence, end retes among female drinkers 
were compareble, regerdiess of the frequency of drinking. 
Retes of violence generelly increased by frequency of 
drinking for men, although maie non-drinkers hed higher 
retes of violent victimizetion then mêle occasional drinkers 
(Wright 1995). 

One-quarter of edults (26%) who reported consuming 
illicit drugs during the one-yeer period prior to the survey 
also experienced a violent victimization, more than twice 
the number who did not use any illicit substances (10%). 

les taux de violence éteient directement liés à la fréquence des 
activités nocturnes. Les personnes meriées plus âgées, qui ont 
des responsebilités femilieles, participent à moins d'ectivités à 
l'extérieur de le meison le soir, et ceux qui sortent souvent 
signelent des teux de victimisation plus élevés. 

Une forte proportion des incidents de violence se produisent 
dans des situations où l'alcool entre en jeu, que ce soit dans des 
éteblissements publics ou dens des endroits privés. De l'evis 
des victimes, près de le moitié de l'ensemble des voies de feit, 
des egressions sexuelles et des vols quelifiés sont liés au fait 
qu'elles-mêmes ou quelqu'un d'autre consommaient de l'alcool 
ou des drogues. De plus, il existe un lien entre ta quantité d'alcool 
consommée par une personne et le risque de victimisation qu'elle 
court. Comme l'indique le figure 8, ceux qui prennent en moyenne 
eu moins 14 consommetions per semeine ont signelé le teux le 
plus élevé de victimisation liée à un ecte de violence (136 pour 
1 000), plus du double de celui des non-buveurs. Toutefois, cette 
tendance semble s'appliquer daventege aux hommes qu'aux 
femmes. Alors que les non-buveuses enregistrent les taux de 
violence les plus faibles, les taux chez les buveuses sont 
comparables, peu importe le nombre de consommations. De 
façon générale, les teux de violence chez les hommes eugmentent 
en fonction du nombre de consommations, bien que les non-
buveurs affichent des taux plus élevés de victimisetion liée à un 
ecte de violence que les buveurs occasionnels (Wright, 1995). 

Le quart des edultes (26 %) qui ont décleré avoir fait usage 
de drogues illicites au cours de l'année qui e précédé l'enquête 
eveient également été victimes d'actes de violence; ce chiffre est 
plus de deux fois supérieur à celui enregistré pour ceux qui 
n'aveient pes consommé de substences illicites (10 %). 
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Summary 

Although it is not possible to essess the aciual level 
of violent crime in society, police stetistics and crime 
victimization surveys can provide proxy meesures with 
certein limitations. We must be cautious of making 
judgments based only on stories of crime presented in 
the média. Thèse are understandebly the most 
newsworthy end typicelly the most serious, end not 
necessarily représentative of the majority of violent crimes. 

Résumé 

Même s'il n'est pas possible d'évaluer le niveeu réel de le 
violence dens la société, les statistiques policières et les enquêtes 
sur la victimisetion liée à un crime peuvent fournir des données 
substitutives comportent certaines limites. Nous devons prendre 
garde de ne pes poser de jugement en se besent uniquement 
sur les histoires de crimes qui pereissent dens les médies. Ces 
crimes sont neturellement ceux qui méritent le plus d'ettention et 
qui, hebituellement, sont les plus graves, mais ils ne sont pas 
nécessairement représentatifs de le mejorité des crimes de 
violence. 

Interpreting the verious stetistics on violent crime 
requires some knowledge of their limitations. For example, 
police stetistics give en indication of the types and volume 
of crime reported to ttie police. Crime victimization surveys 
provide estimâtes of the number of people victimized by 
certein crimes, their personel cherecteristics, and their 
reactions to thèse events, including their interactions with 
the criminal justice System. 

When interpreting crime statistics, we must also be 
ewere of other societel factors that act to influence crime 
retes. Exemples include e chenging tolerence for certein 
crimes et tlie community level, police practices end 
policies, modifications to the criminel lew, end elteretions 
to question wording on crime victim surveys. 

Police recorded significently higher violent crime rates 
in 1994 then they did in the 1970s end 1980s. Much of 
this increase was in relation to the least serious forms of 
assault end sexuel esseult. Serious esseults, robbery 
end homicide retes heve not increesed substentielly over 
the lest ten yeers. The Generel Social Survey suggests 
thet the ectuel incidence of violence in Cenadian society 
is higher then thet recorded by the police. 

Almost everyone would egree thet violence in society 
is something we want to reduce, no matter whet the level 
end no metter whether stetistics show e récent increase 
or decrease. To say that violent crime declined over e 
certein period is not to sey thet violence is no longer e 
problem, given the steedy year-to-yeer increeses thet 
preceded récent déclines. 

Pour interpréter les diverses stetistiques sur les crimes de 
violence, il feut evoir une certeine connaissance de leurs limites. 
Per exemple, les stetistiques policières donnent une idée des 
types et des quantités de crimes signalés à la police. Les 
enquêtes sur le victimisetion fournissent des estimations du 
nombre de personnes qui ont été victimes de certeins crimes, 
einsi que des données sur leurs cerectéristiques personnelles et 
leur réection devent de tels ectes, y compris leurs interections 
evec le système de justice pénele. 

Lorsque nous interprétons des statistiques sur le criminalité, 
nous devons eussi être conscients de l'existence d'eutres fecteurs 
socieux qui influent sur les teux de criminelité. Mentionnons, à 
titre d'exemples l'évolution du niveeu de tolerence de le collectivité 
face à certeins crimes, les pretiques et politiques policières, les 
modificetions epportées au droit pénel et le modificetion du libellé 
des questions utilisées pour les enquêtes sur le victimisation. 

La police a consigné des taux de crimes de violence 
sensiblement plus élevés en 1994 qu'en 1970 et en 1980. Une 
bonne pertie de cette eugmentetion éteit liée à des types de voies 
de fait et d'egressions sexuelles moins grèves. Les taux de voies 
de feit grèves, de vols qualifiés et d'homicides n'ont pas beaucoup 
augmenté au cours des 10 dernières années. Selon l'Enquête 
sociale générele, le teux réel de violence dens le société 
cenedienne est plus élevé que celui qui est consigné per le police. 

Presque tout le monde est d'eccord pour dire que nous 
aimerions réduire la violence dans le société, peu importe son 
niveeu et peu importe que les statistiques indiquent une 
augmentation ou une beisse récente. Affirmer que les crimes de 
violence ont régressé eu cours d'une certeine période ne veut 
pes dire que le violence ne constitue plus un problème, compte 
tenu des heusses annuelles successives qui ont précédé les 
baisses récentes. 

The différent meesures of crime help to highiight 
directions for further exploration. For exemple, certein 
types of crime (such es robbery) occur more often in public 
erees then ottier types (such es homicide, esseult end 
sexuel esseult) which are more prevelent in private pièces. 
Young single people end sepereted end divorced women, 
end people who frequently engege in evening ectivities 
ère at greatest risk of violent victimization. Women 
generally are subject to higher retes of violence et the 
hends of femily members then ère men, while men ère 
more likely to be victimized by acquaintences end 
strengers. Thèse ère exemples of how crime stetistics 
cen help inform debetes ebout particular issues. 

Les différents mécenismes utilisés pour mesurer le criminalité 
aident à orienter les recherches dens ce domaine. Per exemple, 
certeins types de crimes (comme le vol quelifié) sont plus souvent 
commis dens des endroits publics que d'eutres crimes (comme 
l'homicide, les voies de feit et régression sexuelle), qui sont le 
plus souvent perpétrés dens des endroits privés. Les jeunes 
personnes célibeteires, les femmes séperées et divorcées einsi 
que les personnes qui s'edonnent souvent à des ectivités 
nocturnes à l'extérieur sont les plus vulnérebles aux ectes de 
violence. Normelement, les femmes risquent plus que les 
hommes d'être victimes d'actes de violence perpétrés par un 
membre de la famille, alors que les hommes sont plus susceptibles 
d'être attaqués par une connaissence ou per un inconnu. Ce 
sont là des exemples de le façon dont les statistiques sur la 
criminelité peuvent eider à écleirer les débats portant sur des 
questions particulières. 
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Data Sources 

Uniform Crime Reporting Survey 

The Uniform Crime Reporting (UCR) Survey hes been 
collecting summery informetion on crime from police 
depertments across Cenede since 1962. This survey 
records the number of criminal incidents thet come to the 
ettention of the police. Incidents that include more then 
one violetion of the lew ère listed under the most serious 
violetion. it therefore undercounts the number of violent 
offences in cases involving muftiple infrections, and 
undercounts less serious offences end property offences. 

Revised Uniform Crime Reporting Survey 

The UCR Survey began major revisions in the late 
1980s. The Revised UCR Survey (UCR II) is a microdata 
survey that captures detailed informetion on individuel 
criminal incidents reported to the police, including 
cherecteristics of victims, offenders and incidents. 
UCR 11 date in this report refer to 1994 when the survey 
captured 33% of ell criminel incidents reported to 111 
participating police departments. Thèse date are a non-
representative sample of jurisdictions thet are largely 
urben in nature. Coverege will continue to grow es more 
police egencies convert to the Revised UCR Survey. 

Homicide Survey 

The Homicide Survey hes collected deteiled 
informetion from the police on ail homicides ecross 
Canade since 1961. The survey questionneire remained 
virtually unchenged from 1961 to 1990. In 1991, the 
survey was revised to edd some new dete éléments es 
well es to improve some existing ones. One homicide is 
counted for every victim. 

General Social Survey 

The General Social Survey (GSS) is a multi-cycle 
survey designed to measure the social conditions of 
Canediens. The topics covered include time use, the 
femily, work end leisure, end crime and accidents. Each 
cycle runs once every five years. 

The 1993 GSS was the second running of the crime 
end eccident cycle. Téléphone interviews were conducted 
with epproximetely 10,000 Cenediens eged 15 end older. 
The semple covered the non-institutionelized populetion 
of the ten provinces end wes selected using random digit 
dieling techniques. Respondents were asked about their 
expériences with crime and the criminel justice System 
over the previous 12 month period. On the besis of thèse 
interviews, estimetes were mede of the incidence of eight 
spécifie crimes (three violent and five property crimes) in 
the général populetion 15 yeers of ege and over. 

Violence Against Women Survey 

Statistics Canade conducted the Violence Ageinst 
Women Survey in 1993 on behelf of Heelth Canade. It 
wes conducted by téléphone using rendom digit dieling 

Sources des données 

Programme de déclaration uniforme de la criminalité 

Depuis 1962, le Programme de déclaretion uniforme de la 
criminalité (DUC) permet de recueillir des renseignements 
sommaires sur le criminalité euprès de services de police de tout 
le Cenede. On y enregistre le nombre d'incidents criminels qui 
viennent à le connaissance de la police. Les incidents qui 
comprennent plus d'une infraction à la loi sont classés sous 
l'infraction le plus grave. Par conséquent, le nombre d'infractions 
avec violence dans les cas comportant des infractions multiples, 
les infractions moins graves et les infractions contre les biens 
sont sous-estimées. 

Programme révisé de déclaration uniforme de la criminalité 

Vers la fin des années 80, on a commencé à apporter 
d'importantes révisions au programme DUC. Le programme DUC 
révisé (DUC II) est une enquête fondée sur des microdonnées 
qui permet de saisir des renseignements détaillés sur divers 
incidents criminels signalés à le police, notamment les 
cerectéristiques des victimes, des contrevenants et des incidents. 
Dans le présent rapport, les données du progremme DUC II se 
repportent à l'ennée 1994, ennée où l'on e saisi des données sur 
33 % de tous les incidents criminels signalés à 111 services de 
police perticipents. Ces données proviennent d'un échentillon 
non représentatif de services de police, qui desservent en grande 
partie des régions urisaines. La portée de l'enquête continuera à 
s'élargir au fur et à mesure que d'autres services de police 
participeront eu programme DUC révisé. 

Enquête sur les homicides 

Depuis 1961, l'Enquête sur les homicides recueille auprès 
des services de police des renseignements détaillés sur tous les 
homicides commis au Canada. Le questionneire de l'enquête 
n'e à peu près pes chengé de 1961 à 1990. On l'e révisé en 
1991 pour y ejouter certeins nouveeux éléments d'informetion et 
pour eméliorer les éléments existents. On compte un homicide 
pour chèque victime. 

Enquête sociale générale 

LEnquête sociele générele (ESG) est une enquête 
comportent de nombreux cycles, conçue pour mesurer les 
conditions socieles des Canadiens. Les sujets traités 
comprennent l'emploi du temps, la femille, le travail et les loisirs, 
ainsi que la criminelité et les eccidents. Chaque cycle a lieu tous 
les cinq ans. 

LESG de 1993 marquait le deuxième cycle du volet de la 
criminalité et des eccidents. On e interviewé per téléphone environ 
10 000 Cenediens âgés de 15 ens et plus. Léchentillon se 
composait de le populetion des 10 provinces hors institutions, et 
il e été choisi selon la méthode de l'enquête téléphonique à 
composition eléetoire. On e interrogé les répondents sur leur 
expérience vécue reletivement à le criminelité et au système de 
justice pénale au cours des 12 mois précédents. À partir de ces 
interviews, on a étebli des estimetions sur le fréquence de huit 
crimes perticuliers (trois crimes de violence et cinq crimes contre 
les biens) dans la population générale âgée de 15 ens et plus. 

Enquête sur la violence envers les femmes 

En 1993, Statistique Cenada a mené l'Enquête sur la violence 
envers les femmes, pour le compte de Santé Canade. Il s'egissait 
d'une enquête téléphonique à composition eléetoire. Au totel. 
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techniques. A totel of 12,300 women 18 years of âge end 
older were interviewed ebout their expériences of physicel 
and sexual violence since the ege oif 16, their responses 
to thèse expériences, end their perceptions of their 
personel sefety. Responses were weighted to represent 
the 10,498,000 women in the Cenedien population. 
Estimâtes were made of both twelve-month end adult 
lifetime rates of violence. 

12 300 femmes âgées de 18 ens et plus ont été interviewées eu 
sujet des ectes de violence physique et de violence sexuelle dont 
elles eveient été victimes depuis l'âge de 16 ens, de le façon 
dont elles eveient réegi à ces incidents, et de le perception qu'elles 
eveient de leur sécurité personnelle. Les réponses ont été 
pondérées de feçon à représenter les 10 498 000 femmes de le 
populetion cenedienne. On e estimé les teux de le violence subie 
eu cours des 12 mois précédent l'enquête et eu cours de le vie 
edulte. 

Additional Reading 

Clerk, Scott end Dorothy Hepworth. 1994. "Effects of 
Reform Législation on the Processing of Sexuel Asseult 
Ceses" In J. Roberts end R. Mohr (eds.) Confronting 
Sexual Assault: A Décade of Légal and Social Ctiange. 
Toronto: University of Toronto Press. 

Clermont, Yvan. 1996. "Robbery" In L. Kennedy and V. 
Secco (eds.) Crime Counts: A Criminal Event Analysis 
ScertDorough, ON: Nelson Cenede. 

Depertment of Justice. 1985. Sexual Assault Législation 
in Canada: An Evaluation. 

Fedorowycz, Orest. 1995. "Homicide in Ceneda - 1994" 
Juristat \/o\. 15, No. 11, Canadien Centre for Justice 
Stetistics. 

Greinger, Bob. 1996. "Data and Methodology in the Aree 
of Criminel Justice" In L. Kennedy end V. Secco (eds.) 
Crime Counts: A Criminal Event Analysis Scerborough, 
ON: Nelson Caneda. 

Hendrick, Dianne. 1995. "Canedian Crime Stetistics" 
Juristat \/o\. 15, No. 12, Canadian Centre for Justice 
Statistics. 

Johnson, Holly 1996. "Sexuel Assaulf In L. Kennedy and 
V. Secco (eds.) Crime Counts: A Criminal Event Analysis 
Scarborough, ON: Nelson Cenede. 

Johnson, Holly. 1995. "Chiidren end Youths es Victims of 
Violent Crimes" Juristat S/ol 15, No. 15, Cenedien Centre 
for Justice Stetistics. 

Kingsley Bob. 1996. "Asseult" In L. Kennedy and V. Secco 
(eds.) Crime Counts: A Criminal Event Analysis 
Scertjorough, ON: Nelson Canada. 

Roberts, Julien. 1994. "Criminel Justice Processing of 
Sexuel Asseult Cases." Juristat Wol 14, No. 7, Cenedien 
Centre for Justice Statistics. 

Roberts, Julian and Michelle Grossmen. 1994. "Chenging 
Définitions of Sexual Assault: An Analysis of Police 
Stetistics" in J. Roberts end R. Mohr (eds.) Confronting 
Sexual Assault: A Décade of Légal and Social Change. 
Toronto: University of Toronto Press. 

Lectures complémentaires 

Clerk, Scott et Dorothy Hepworth. «Effects of Reform Législetion 
on the Processing of Sexuel Asseult Ceses», publié sous le 
direction de J. Roberts et R. Mohr dens Confronting Sexual 
Assault:A Décade of Légal and Social Change,ToronXo, University 
of Toronto Press, 1994. 

Clermont, Yven. «Robbery», publié sous le direction de L. Kennedy 
et V. Secco dens Crime Counts: A Criminal Event Analysis, 
Scartsorough (ON), Nelson Cenede, 1996. 

Fedorowycz, Orest. «L'homicide eu Canede — 1994», dens 
Juristat, vol. 15, n° 11, Centre cenadien de le stetistique juridique, 
1995. 

Greinger, Bob. «Dete end Methodology in the Aree of Criminel 
Justice», publié sous le direction de L. Kennedy et V. Secco dens 
Crime Counts: A Criminal Event Analysis, Scarborough (ON), 
Nelson Cenede, 1996. 

Hendrick, Dienne. «Stetistiques de le criminelité eu Cenede», 
dens Juristat, vol. 15, n° 12, Centre cenedien de le statistique 
juridique, 1995. 

Institut interrégional de recherche des Nations Unies sur la 
criminelité et le justice (UNICRI). «Understanding Crime: 
Expériences of Crime and Crime Control», Rome, eoût 1993. 

Johnson, Holly «Sexuel Asseult», publié sous le direction de L. 
Kennedy et V. Secco dens Crime Counts: A Criminal Event 
Analysis, Scartjorough (ON), Nelson Canade, 1996. 

Johnson, Holly. «Les enfants et les jeunes victimes de crimes de 
violence», dans Juristat, vol. 15, n°15. Centre cenedien de le 
stetistique juridique, 1995. 

Kingsley Bob. «Asseult», publié sous le direction de L. Kennedy 
et V. Secco, dens Crime Counts: A Criminal Event Analysis, 
Scerborough (ON), Nelson Ceneda, 1996. 

Ministère de le Justice. La Loi sur les agressions sexuelles au 
Canada, une évaluation, analyse des statistiques nationales, 
1985. 

Roberts, Julien. «Ledministration de le justice pénele dens les 
ces d'egression sexuelle», dens Juristat, vol. 14, n°7. Centre 
cenedien de le stetistique juridique, 1994. 

Standards of service to the public 

To maintain quaiity service to the public, Statistics Canada follows estab
lished standards covering statistical products and senrices, delivery of sta-
tistical information, cost-recovered services and services to respondents. To 
obtain a copyof thèse service standards, please contact yournearest Statis
tics Canada Régional Référence Centre. 

Normes de service au public 

Afin de maintenir la qualité du service au public. Statistique Canada observe des nonnes 
établies en matière de produits et de services statistiques, de diffusion d'information 
statistique, de services à recouvrement des coûts et de senrices aux répondants. Pour 
obtenir une copie de ces normes de service, veuillez communiquer avec le centre de 
consultation régional de Statistique Canada le plus près de chez vous. 

Statistics Canada - Catalogue no. 85-002-XPB Statistique Canada - N" 85-002-XPB au catalogue 23 



Violent Crime In Canada Les crimes de violence au Canada 

Roberts^ Julian and Robert Gebotys. 1992. "Reforming 
Repe Lews." Law and Human Behavior ^6{5):555-573. 

Sacco, Vincent. 1995. "Fear and Personal Safety" Juristat 
Vol. 15, No. 9, Canedian Centre for Justice Stetistics. 

Roberts, Julian et Michelle Grossmen. «Chenging Définitions of 
Sexuel Asseult: An Anelysis of Police Statistics», publié sous le 
direction de J. Roberts et R. Mohr dens Confronting Sexual 
Assault: A Décade of Légal and Social Change, JotonXo, University 
of Toronto Press, 1994. 

"Understanding Crime: Expériences of Crime and Crime 
Control" United Netions Interrégionel Crime end Justice 
Reseerch Institute (UNICRI), Rome, August, 1993. 

Wilson, Mergoend Mertin Dely 1994. "Spousal Homicide" 
Juristat Wo\. 14, No. 8, Cenedien Centre for Justice 
Stetistics. 

Wright, Christine. 1995. "Risk of Personel end Household 
Victimization: Canada, 1993" Juristat \/o\. 15, No. 2, 
Cenedien Centre for Justice Statistics. 

Roberts, Julian et Robert Gebotys. «Reforming Râpe Laws», dans 
Law and Human Behavior, vol. 16, n" 5, 1992, p. 555 à 573. 

Sacco, Vincent. «La peur et le sécurité personnelle», dens Juristat, 
vol. 15, n° 9, Centre cenedien de le stetistique juridique, 1995. 

Wilson, Mergo et Mertin Dely. «Les homicides entre conjoints», 
dens Juristat, vol. 14, n°8. Centre canadien de la stetistique 
juridique, 1994. 

Wright, Christine. «Risques de victimisetion des personnes et 
des méneges : Ceneda, 1993», dens Juristat, vol. 15, n° 2, Centre 
cenadien de la stetistique juridique, 1995. 

Note of appréciation 

Canada owes the success ol its statistical System to a long-standing co
opération involving Statistics Canada, the citizens of Canada, its businesses 
and govemments. Accurate and timely statistical information could not be 
produced without their continued co-operation andgoodwill. 

Note de reconnaissance 

Le succès du système statistique du Canada repose sur un partenariat bien établi 
entre Statistique Canada et la population, les entreprises et les administrations 
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